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AU LECTEUR 


Quand je lus les Guépes d’Aristophane, je ne songeais guère que 
j'en dusse faire les Plaideurs. J'avoue qu’elles me divertirent beau- 
coup, et j’y trouvai quantité de plaisanteries qui me tentèrent d’en 
faire part au public; mais c’était en les mettant dans la bouche des 
Italiens!, à qui je les avais destinées, comme une chose qui leur 
appartenait de plein droit. Le juge qui saute par les fenêtres, le 
chien criminel et les larmes de sa famille, me semblaient autant 
d’incidents dignes de la gravité de Scaramouche?. Le départ de 
cet acteur interrompit mon dessein et fit naître l’envie à quelques- 
uns de mes amis de voir sur notre théâtre un échantillon d’Aris- 
tophane. Je ne me rendis pas à la première proposition qu’ils 
m'en firent. Je leur dis que, quelque esprit que je trouvasse dans 
cet auteur, mon inclination ne me porterait pas à le prendre pour 
modèle si j’avais à faire une comédie; et que j’aimerais beaucoup 
mieux imiter la régularité de Ménandre® et de Térence‘ que la 
liberté de Plauteÿ et d’Aristophanef. On me répondit que ce n’était 
pas une comédie qu’on me demandait, et qu’on voulait seulement 
voir si les bons mots d’Aristophane auraient quelque grâce dans 
notre langue. Ainsi, moitié en m’encourageant, moitié en mettant 
eux-mêmes la main à l’œuvre, mes amis me firent commencer une 
pièce qui ne tarda guère à être achevée. 

Cependant la plupart du monde ne se soucie point de l’intention 
ni de la diligence” des auteurs. On examina d’abord mon amusement 
comme on aurait fait® une tragédie. Ceux mêmes qui s’y étaient 
le plus divertis eurent peur de n’avoir pas ri dans les règles, et 
trouvèrent mauvais que je n’eusse pas songé plus sérieusement à 
les faire rire. Quelques autres s’imaginèrent qu’il était bienséant 
à eux de s’y ennuyer, et que les matières de palais ne pouvaient 
pas être un sujet de divertissement pour les gens de cour. La pièce 
fut bientôt après jouée à Versailles. On n’y fit point de scrupule 


1. 11 s'agit de la troupe de comédiens italiens qui partageaient avec Molière la salle du Palais- 
Royal; 2. Type de la comédie italienne, variété de matamore, créé et incarné par le Napolitain 
Tiberio Fiurilli (1608-1694), qui l'avait importé en France en 1640. D'après l'Histoire de 
l'Ancien théâtre italien (1753), des frères Parfait, Fiurilli aurait quitté Paris en 1667, pour se 
rendre en Îtalie, où il demeura jusqu'en 1670. Il revint ensuite à Paris où il continua de jouer 
jusqu'en 1691. À quatre-vingt-trois ans. il avait encore, paraît-il, tant de souplesse, qu'il don- 
nait sans effort un soufflet avec son pied; 3. Ménandre, né à Athènes (vers 342-292 av. J.-C.), 
fut le plus illustre auteur de la comédie nouvelle; 4. Térence, poète comique latin, né à Car- 
thage (vers 190-159 av. F.-C.); il a surtout imité Ménandre; c'est à lui que le xvi1® siècle décer- 
naît la palme de la comédie; 5. Plaute, poète comique latin, né à Sarsina (251-184 av. J.-C.), 
imita aussi la comédie nouvelle de Ménandre, mais sa verve libre, exubérante et crue choquait 
les délicats; 6. Aristophane, le grand poëte comique grec, né à Athènes (vers 445-vers 386): 
7. Rapidité d'exécution; 8. Le verbe faire s'employait couramment à la place d'un autre verbe 
déjà exprimé pour en éviter la répétition; il tient ici la place d'examiner. 
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de s’y réjouir; et ceux qui avaient cru se déshonorer de rire à Paris 
furent peut-être obligés de rire à Versailles pour se faire honneur. 

Ils auraient tort à la vérité, s’ils me reprochaient d’avoir fatigué 
leurs oreilles de trop de chicane!. C’est une langue qui m'est plus 
étrangère qu’à personne, et je n’en ai employé que quelques mots 
barbares que je puis avoir appris dans le cours d’un procès que ni 
mes juges ni moi n’avons jamais bien entendu. 

Si j ’appréhende quelque chose, c’est que des personnes un peu 
sérieuses ne traitent de badineries le procès du chien et les extra- 
vagances du juge. Mais enfin je traduis Aristophane et l’on doit 
se souvenir qu’il avait affaire à des spectateurs assez difficiles. Les 
Athéniens savaient apparemment ce que c’était que le sel attique; 
et ils étaient bien sûrs, quand ïls avaient ri d’une chose, qu’ils 
n’avaient pas ri d’une sottise. 

Pour moi, je trouve qu’Aristophane a eu raison de pousser les 
choses au-delà du vraisemblable. Les juges de l’Aréopage n’auraient 
pas peut-être trouvé bon qu’il eût marqué au naturel leur avidité 
de gagner, les bons tours de leurs secrétaires et les forfanteries? 
de leurs avocats. Il était à propos d’outrer un peu les personnages 
pour les empêcher de se reconnaître. Le public ne laissait pas de 
discerner le vrai au travers du ridicule; et je m’assure’ qu’il vaut 
mieux avoir occupé l’impertinente éloquence de deux orateurs 
autour d’un chien accusé que si l’on avait mis sur la sellette‘ un 
véritable criminel, et qu’on eût intéressé les spectateurs à la vie 
d’un homme. 

Quoi qu’il en soit, je puis dire que notre siècle n’a pas été de plus 
mauvaise humeur que le sien; et que si le but de ma comédie était 
de faire rire, jamais comédie n’a mieux attrapé son but. Ce n’est 
pas que j’attende un grand honneur d’avoir assez longtemps réjoui 
le monde. Mais je me sais quelque gré de l’avoir fait sans qu’il 
m'en ait coûté une seule de ces sales équivoques et de ces malhon- 
nêtes plaisanteries qui coûtent maintenant si peu à la plupart de 
nos écrivains, et qui font retomber le théâtre dans la turpitude 
d’où quelques auteurs plus modestes5 l’avaient tiréf. 


. 1. Le Dictionnaire de Richelet définit ce mot : « Abus qu'on fait des procédures judiciaires. » 
Chicane désigne ici les termes de la langue juridique, les allusions aux choses judiciaires, etc.; 
2. « Tromperies, charlataneries » (Richelet). Molière parle de même des forfanteries de la méde- 
cine; 3. Je suis sûr; 4. « Espèce de petit banc où l'on fait asseoir en présence de ses juges une 
personne accusée pour l'interroger avant que de la juger » (Richelet); 5. Retenus, décents; 
6. Il est malaisé de dire qui est visé dans cette phrase. Rappelons-nous seulement qu'à cette 
date, R:cine est brouillé, Cepuis deux ans, avec Molière, et que, par suite, si c'est peut-être 
aller trop loin que de chercher une allusion à Molière, à propos de « ces sales équivoques et 
de ces malhonnêtes plaisanteries », il n'est pas moins invraisemblable que Racine ait voulu 
comprendre Molière dans le groupe des «auteurs plus modestes ». 


PERSONNAGES 


DANDINI, juge. 

LÉANDRE, fils de Dandin. 
CHICANNEAU?, bourgeois. 
ISABELLE, fille de Chicanneau. 
LA COMTESSE. 

PETIT JEAN, portier. 
L'INTIMÉS, secrétaire. 

LE SOUFFLEUR. 


La scène est dans une ville de Basse-Normandiel. 


1. Nom emprunté à Rabelais, qui, dans Pantagruel (. III, chap. xxx1x), 
parle d’un appuinteur de procès, nommé Perrin Dandin: 2. Ce nom est sans 
doute un souvenir des chiquanous, terme par lequel Rabelais désignait les huis- 
siers; 3, Terme de la langue juridique, servant à désigner la partie qui, ayant 
gagné un procès en première instance, est citée en appel par son adversaire. 
Celui-ci se nomme l'appelant, Racine a peut-être emprunté le nom de son 
personnage à la comédie de /'Hôpital des fous, de Beys (1637): 4. Despois, dans 
son livre sur le Théâtre français sous Louis XIV, indique, d'après un registre 
manuscrit de la Bibliothèque nationale, le détail de la mise en scène à l'hôtel 
de Bourgogne : « Il faut deux maisons, un soupirail, deux maisons à côté du 
théâtre. Il faut une trappe, une échelle, un flambeau, des jetons, une batte, le 
col et les pattes d'un chapon, un fauteuil, des robes, des petits chiens dans un 
panier, une écritoire. du papier. ” 


LES PLAIDEURS 
1668 


ACTE PREMIER 


SCÈNE PREMIÈRE. — PETIT JEAN, traînent un gros sac 
de procès. 


Ma foi! sur l’avenir bien fou qui se fîra : 

Tel qui rit vendredi, dimanche pleurera. 

Un juge, l’an passé, me prit à son service; 

Il m'avait fait venir d’Amiens pour être Suisse. 

5 Tous ces? Normands voulaient se divertir de nous : 
On apprend à hurler, dit l’autre, avec les loups. 
Tout Picard que j'étais, j’étais un bon apôtres, 

Et je faisais claquer mon fouetf tout comme un autre. 
Tous les plus gros monsieurs’ me parlaient chapeau bas; 

10 « Monsieur de Petit Jean », ah! gros comme le bras! 
Mais sans argent l’honneur n’est qu’une maladie. 

Ma foi! j'étais un franc portier de comédie® : 
On avait beau heurter et m’ôter son chapeau, 
On n’entrait pas chez nous sans graisser le marteau’. 

15 Point d’argent, point de Suisse!°, et ma porte était close. 
I! est vrai qu’à Monsieur j’en rendais quelque chose : 
Nous comptions quelquefois. On me donnait lé soin 
De fournir la maison de chandelle et de foin; 

Mais je n’y perdais rien. Enfin, vaille que vaille, 

20 J'aurais sur le marché! fort bien fourni la paille. 
C’est dommage : il avait le cœur trop au métier; 
Tous les jours le premier aux plaids!?, et le dernier, 


1. Les domestiques de ce nom étaient autrefois réellement de nationalité suisse. Le rap- 
prochement des deux termes géographiques produit un effet plaisant: 2. Valeur méprisante 
du démonstratif; 3. Façon populaire d'introduire les proverbes: l'autre : on; 4. On prend 
les manières des gens avec qui l'on vit; 5. Ce qualificatif s'applique ordinairement à un hypo- 
crite qui affecte des dehors de piété. « Grippeminaud, le bon apôtre... » (La Fontaine); ici, 
simplement, rusé compère; 6. Je me donnais de l'importance; allusion aux postillons qui 
faisaient claquer leur fouet pour signaler leur passage; 7. Forme de pluriel populaire; 8. Celui 
qui percevait l'argent à la porte du théâtre; 9. Gagner le portier avec de l'argent; 10. Ce dicton 
s'appliquait aux mercenaires suisses qui refusaient de se battre quand on ne les payait pas: 
11. Par-dessus le marché, en outre; 12. Vieux mot désignant les assemblées réunies pour 
rendre la justice. 
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Et bien souvent tout seul; si l’on l’eût! voulu croire, 
Il y serait? couché sans manger et sans boire. 

25 Je lui disais parfois : « Monsieur Perrin Dandin, 
Tout franc, vous vous levez tous les jours trop matin. 
Qui veut voyager loin ménage sa monture. 

Buvez, mangez, dormez, et faisons feu qui dure. » 
Il n’en a tenu compte. Ïl a si bien veillé 
30 Et si bien fait qu’on dit que son timbre* est brouillé. 
Il nous veut tous juger les uns après les autres. 
Il marmotte toujours certaines patenôtrest 
Où je ne comprends rien. Il veut, bon gré, mal gré, 
Ne se coucher qu’en robe et qu’en bonnet carréÿ, 
35 Il fit couper la tête à son coq, de colère, 
Pour lavoir éveillé plus tard qu’à l’ordinaire; 
Il disait qu’un plaideur dont l'affaire allait mal 
Avait graissé la patte à ce pauvre animalf. 
Depuis ce bel arrêt, le pauvre homme a beau faire, 

4 Son fils ne souffre plus qu’on lui parle d’affaire. 

Il nous le fait garder jour et nuit, et de près : 
Autrement, serviteur, et mon homme est aux plaids. 
Pour s’échapper de nous, Dieu sait s’il est allègre. 
Pour moi, je ne dors plus : aussi je deviens maigre, 

45 C’est pitié. Je m’étends, et ne fais que bâiller. 

Mais, veille qui voudra, voici mon oreiller’. 

Ma foi, pour cette nuit il faut que je m’en donnel 
Pour* dormir dans la rue on n’offense personne. 
Dormons. 


SCÈNE II. — L’INTIMÉ, PETIT JEAN 


L’INTIMÉ 
Ay, Petit Jean! Petit Jean! 


PETIT JEAN 
L’Intimé! 
50 Il a déjà bien peur de me voir enrhumé. 


1. Exemple de cacophonie due à la superstition de l'hiatus; cf. v. 147: 2. L'emploi des 
auxiliaires est encore indécis au xvi1® siècle; 3. Familier pour cerveau, sans doute par suite 
d'un jeu de mots sur résonne et raisonne (cf. Molière, les Femmes savantes : « … Je lui crois, 
pour moi, le timbre un peu fêlé »); 4. Forme francisée de Pater noster ; se disait de toute 
prière en latin et, par suite, ici, des formules peu intelligibles; 5. Coiffure des juges; 6. C£. 
les Guépes (v. 100-102) : « Son coq s'étant fait entendre dernièrement sur le soir, il prétendit 
qu'il l'avait éveillé plus tard qu'à l'ordinaire parce qu'il avait reçu de l'argent des magis- 
trats qui avaient des comptes à rendre »: 7. Il désigne le sac de procès; 8. Pour équivaut ici 
à parte que. 
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L’INTIMÉ 
Que diable! si matin que fais-tu dans la rue? 


PETIT JEAN 
Est-ce qu’il faut toujours faire le pied de grue’? 
Garder toujours un homme, et l’entendre crier ? 
Quelle gueule?! Pour moi, je crois. qu’il est sorcier. 


L’INTIMÉ 
55 Bon! 
PETIT JEAN 
Je lui disais donc, en me grattant la tête, 
Que je voulais dormir. « Présente ta requête 
Comme tu veux dormir », m’a-t-il dit gravement®, 
Je dors en te contant la chose seulement. 
Bonsoir. 
L’INTIMÉ 
Comment bonsoir ? Que le diable m’emporte 
60 Si... Mais j'entends du bruit au-dessus de la porte. 


Scène III. — DANDIN, L’INTIMÉ, PETIT JEAN 


DANDIN, d la fenêtre. 
Petit Jean! L’Intimé! 
L'INTIMÉ, à Petit Jean. 
Paix! 
DANDIN 
Je suis seul ici. 
Voilà mes guichetiers en défaut, Dieu merci. 
Si je leur donne temps, ils pourront comparaîtret, 
Çà, pour nous élargir, sautons par la fenêtre. 
65 Hors de cour‘! 
L’INTIMÉ 
Comme il saute! 

1. Attendre en restant debout, comme les grues, qui demeurent immobiles en se tenant 
sur une patte; 2. Le mot gueule, déjà familier au xvii® siècle, n'était pas encore vulgaire et 
grossier, comme il l'est aujourd'hui; 3. Dans sa manie, Dandin use des formes juridiques 
même pour les choses les plus ordinaires. Louis Racine cite le cas d'un président « si amôu- 
reux de son métier que, quand son fils lui représentait qu'il avait besoin d'un habit neuf, il 
lui répondait gravement : « Présente ta requête »; 4 Terme de la langue juridique; 5. Encore 


un terme de Palais; se dit d'un prisonnier auouel on rend la liberté; 6. Mettre hors de cour 
signifiait : renvoyer les parties. Ici : me voilà libre. 
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PETIT JEAN 
Ho! monsieur! je vous tien!. 
DANDIN 
Au voleur! au voleur! 
PETIT JEAN 
Ho! nous vous tenons bien. 
L’INTIMÉ 
Vous avez beau crier. 
DANDIN 
Main forte! l’on me tue! 


Scène IV. — LÉANDRE, DANDIN, L’INTIMÉ, 
PETIT JEAN 


LÉANDRE 
Vite un flambeau! j’entends mon père dans la rue. 
Mon père, si matin, qui vous fait déloger ? 
70 Où courez-vous la nuit ? 
DANDIN 
Je veux aller juger. 
LÉANDRE 
Et qui juger? Tout dort. 
PETIT JEAN 
Ma foi, je ne dors guères. 
LÉANDRE 
Que de sacs’! il en a jusques aux jarretières. 
DANDIN 
Je ne veux de trois mois rentrer dans la maison. 
De sacs et de procès j’ai fait provision. 
LÉANDRE 
15 Et qui vous nourrira ? 


1 Dans les verbes de ce groupe, l's, qui n'est pas étymologique, n'a été définitivement ajouté 
à la première personne qu'à la fin du xvii® siècle; 2. Il s’agit des dossiers que Dandin traîne 
avec lui. : 
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DANDIN 
Le buvetier!, je pense. 
LÉANDRE 
Mais où dormirez-vous, mon père? 
DANDIN 
À l’audience?, 
LÉANDRE 


Non, mon père, il vaut mieux que vous ne sortiez pas. 
Dormez chez vous; chez vous faites tous vos repas. 
Souffrez que la raison enfin vous persuade; 

80 Et pour votre santé... 


DANDIN 
Je veux être malade. 


LÉANDRE 


Vous ne Pêtes que trop. Donnez-vous du repos; 
Vous n’avez tantôt* plus que la peau sur les os. 


DANDIN 


Du repos? An! sur toi tu veux régler ton père? 
Crois-tu qu’un juge n'ait qu’à faire bonne chèret, 
85 Qu’à battre le pavéf comme un tas de galants’, 
Courir le bal la nuit, et le ; jour les brelans” ? 
L'argent ne nous vient pas si vite que l’on pense. 
Chacun de tes rubans me coûte une sentence. 
Ma robe vous fait honte : un fils de juge! Ah! fi! 
90 Tu fais le gentilhomme. Hé! Dandin®, mon ami, 
Regarde dans ma chambre et dans ma garde-robe”, 
Les portraits des Dandins : tous ont porté la robe: 
Et c’est le bon parti. Compare prix pour prix 
Les étrennes d’un juge à celles d’un marquis!° : 


1. Le tenancier de la buvette du Palais, où magistrats et avocats allaient se restaurer et se 
rafraichir; 2. Effet de ce mot placé à la rime; 3. Fréquent au xvil® siècle au sens de bientôt ; 
notez que, dans ce cas, le verbe se met toujours au présent; 4. Le mot chère, du grec kara, 
veut dire visage; faire Bonne chère signifie d'abord : faire bon visage, bon accueil: puis : offrir 
un bon repas (en signe de bon accueil), et enfin, par confusion de sens : bien manger; 5. Courir 
les rues, expression dérivée de Battre la plaine, l'explorer en tous sens pour en faire lever 
le gibier: 6. Le mot est pris ici dans le sens étymologique du vieux verbe galer : être joyeux, 
s'amuser; 7. Proprement : table sur laquelle on jouait, et ici, par extension, maison de jeu; 
8. Il interpelle son fils par son nom de famille pour lui rappeler sa lignée; 9. Chambre où l’on 
rangeait les vêtements; mais on y mettait aussi la chaise percéel; 10. Furetière, dans le Roman 
bourgeois, fait dire de même à un de ses personnages : { J'estime autant et plus un procureur 
au” un gentilhomme... c'est qu'il n'y a point de gentilhomme, tant puissant soit-il, qui ait pu 
ruiner le plus chétif procureur; et il n’y a point de si chétif procureur qui n'ait ruiné plusieurs 
riches gentilshommes. » 
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95 Attends que nous soyons à la fin de décembre. 
Qu'est-ce qu’un gentilhomme ? Un pilier d’antichambre!. 
Combien en as-tu vu, je dis des plus huppés, 

À souffler dans leurs doigts dans ma cour occupés, 
Le manteau sur le nez, ou la main dans la poche; 

100 Enfin, pour se chauffer, venir tourner ma broche’! 
-Voilà comme on les traite. Hé! mon pauvre garçon, 
De ta défunte mère est-ce là la leçon ? 

La pauvre Babonnette! Hélas! lorsque jy pense, 
Elle ne manquait pas une seule audience! 

105 Jamais, au grand jamais, elle ne me quitta, 

Et Dieu sait bien souvent ce qu’elle en rapporta : 

Elle eût du buvetier emporté les serviettes 

Plutôt que de rentrer au logis les mains nettes, 

Et voilà comme on fait les bonnes maisons. Va, 
lo Tu ne seras qu’un sot. 


LÉANDRE 

Vous vous morfondez! 1à, 
Mon père. Petit Jean, ramenez votre maître, 
Couchez-le dans son lit; fermez porte, fenêtre; 
Qu’où barricade tout, afin qu’il ait plus chaud. 


PETIT JEAN 
Faites donc mettre au moins des garde-fous là-haut. 
DANDIN 
115 Quoi? l’on me mènera coucher sans autre forme? 
Obtenez un arrêt comme il faut que je dorme. 
LÉANDRE 
Hé! par provision‘, mon père, couchez-vous. 
DANDIN 
Pirai; mais je m’en vais vous faire enrager tous : 
Je ne dormirai point. 
LÉANDRE 
Hé bien! à la bonne heure! 
120 Qu’on ne le quitte pas. Toi, l’Intimé, demeure. 

1. Dandin a plaisir à faire attendre les gentilshommes qui viennent le solliciter: 2. On les 
admet, par condescendance, à la cuisinel; 3, Suivant Brossette, l'ami de Boileau, il y aurait là 
une allusion à la femme du lieutenant criminel Tardieu, qui était célèbre par son avarice, et 
avait effectivement pris quelques serviettes chez le buvetier du Palais: 4, Au sens propre : se 


pénétrer de froid; 5, Le prétexte est amusant; 6. Expression juridique : en attendant le résultat 
de l'appel. 
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SCÈNE V. — LÉANDRE, L’INTIMÉ 


LÉANDRE 
Je veux t’entretenir un moment sans témoin, 


L’INTIMÉ 
Quoi? vous faut-il garder ? 


LÉANDRE 


J'en aurais bon besoin. 
’ai ma folie, hélas! aussi bien que mon père. 
q 


L’INTIMÉ 
Ho! vous voulez juger ? 


LÉANDRE 


Laissons là le mystère. 
125 Tu connais ce logis ? 
L’INTIMÉ 
Je vous entends! enfin : 
Diantre! l’amour vous tient au cœur de bon matin. 
Vous me voulez parler sans doute d’Isabelle. 
Je vous l’ai dit cent fois : elle est sage, elle est belle; 
Mais vous devez songer que monsieur Chicanneau 
130 De son bien en procès consume le plus beau?. 
Qui ne plaide-t-il* point? Je crois qu’à l’audience 
Il fera, s’il ne meurt, venir toute la France. 
Tout auprès de son juge il s’est venu loger : 
L’un veut plaider toujours, l’autre toujours juger, 
135 Et c’est un grand hasard s’il conclut votre affaire 
Sans plaider le curé, le gendre et le notaire. 


LÉANDRE 
Je le sais comme toi. Mais, malgré tout cela, 
Je meurs‘ pour Isabelle. 

L’INTIMÉ 


Hé bien, épousez-la. 
Vous n’avez qu’à parler, c’est une affaire prête. 


1 Comprends; 2. La plus grande part: 3. S'employait au xv11° siècle transitivement au sens 
d'attaquer quelqu'un en justice (Voir v. 136); 4. Exagération courante du style galant : j'aime - 
à en mourir. 
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LÉANDRE 


140 Hé! cela ne va pas si vite que ta têtel. 
Son père est un sauvage à qui je ferais peur. 
À moins que d’être huissier, sergent? ou procureur, 
On ne voit point sa fille; et la pauvre Isabelle, 
Invisible et dolente®, est en prison chez elle. 

145 Elle voit dissiper“ sa jeunesse en regrets, 
Mon amour en fumée, et son bien en procès. 
11 la ruinera si l’on le laisse® faire. 
Ne connaîtrais-tu pas quelque honnête faussaire 
Qui servît ses amis, en le payant’, s’entend, 

150 Quelque sergent zélé ? 


L’INTIMÉ 
Bon! l’on en trouve tant! 


LÉANDRE 
Mais encore ? 
L’INTIMÉ 


Ah! monsieur! si feu mon pauvre père 

Était encor vivant, c’était bien votre affaire. 

Il gagnait en un jour plus qu’un autre en six mois; 

Ses rides sur son front gravaient tous ses exploits’. 
155 Il vous eût arrêté le carrosse d’un prince; 

Il vous l’eût pris lui-même; et si dans la province 

Il se donnait en tout vingt coups de nerf de bœuf, 

Mon père pour sa part en emboursait dix-neuf®, 

Mais de quoi s’agit-il? Suis-je pas fils de maître? 
160 Je vous servirai. 


LÉANDRE 
Toi? 


1. Ta pensée; 2. Officier de justice chargé de signifier les actes de procédure, de faire exécuter 
les jugements. D'abord distincts des huissiers, les sergents, plus tard, se confondirent avec eux; 
3. Dolente est pris au sens moral. Même dans la comédie, le vers de Racine reste harmonieux; 
4. Pour se dissiper ; 5. Voir v. 23; 8. Accord d'après le sens et non d'après les mots; 7. Parodie 
de Corneille, le Cid (v. 35) : « Ses rides sur son front ont gravé ses exploits.» Ici, exploits 
s'entend des actes judiciaires signifiés par le sergent ou huissier; 8. Souvenir direct de Rabelais, 
qui, dans Pantagruel (1. IV, chap. x11), raconte que le principal moyen d'existence des chiqua- 
nous consiste à recevoir des coups, pour lesquels ils se font allouer ensuite des indemnités. Et 
au chap. xvi : Qui veut guaigner vingt escuz d'or pour être battu en diable? demanda frère 
Jean. — lo, io, io, respondirent tous. … Et tous accouroient à la foule, à qui seroit premier 
en date pour estre tant précieusement battu. Frère Jean, de toute la troupe, choisit un Chiqua- 
nous à rouge muzeau.… L'ayant choisi, je vis que tout ce peuple murmuroit, et entendis un 
grand, jeune et maigre Chiquanous. soi complaignant et murmurant de ce que le rouge muzeau 
leur ostoit toutes practiques; et que si, en fout Le territoire, n'estoient que trente coups de baston 
à guaigner, il en emboursoit toujours vingt-huit et demy. » 


ACTE PREMIER. ScÈNE VI — 23 
L’INTIMÉ 
Mieux qu’un sergent peut-être. 
LÉANDRE 
Tu porterais au père un faux exploit ? 


L’INTIMÉ 
Hon! hon! 


LÉANDRE 
Tu rendrais à la fille un billet ? 


L’INTIMÉ 
Pourquoi non? 
Je suis des deux métiers’. 


LÉANDRE 
Viens, je l’entends qui crie. 
Allons à ce dessein rêver ailleurs. 


SCÈNE VI. — CHICANNEAU, PETIT JEAN 


CHICANNEAU, allant et revenant. 
La Brie?, 
165 Qu’on garde la maison, je reviendrai bientôt. 
Qu'on ne laisse monter aucune âme là-haut. 
Fais porter cette lettre à la poste du Maine. 
Prends-moi dans mon clapier trois lapins de garenneï, 
Et chez mon procureur‘ porte-les ce matin. 
170 Si son clerc vient céans’, fais-lui goûter mon vin. 
Ah! donne-lui ce sac qui pend à ma fenêtre. 
Est-ce tout! Il viendra me demander peut-être 
Un grand homme sec, là, qui me sert de témoin, 
Et qui jure pour moi lorsque j’en ai besoin : 
175 Qu'il m’attende. Je crains que mon juge ne sorte : 
Quatre heures vont sonner. Mais frappons à sa porte. 


PETIT JEAN, entrouvrant la porte. 
Qui va R? 


1. Je suis capable de faire l’un et l'autre; 2. Il était d'usage, au xvir® siècle, de désigner ‘es 
valets par le nom de leur province d'origine; cf. Champagne, Basque, Picard, etc.; 3. Opposi- 
tion plaisante entre clapier et garenne. Boileau avait déjà dit, Satire 111 : « En lapins de garenne 
ériger nos clapiers »; 4. Officier de justice qui représentait les plaideurs devant le tribunal; 
aujourd'hui, avoué: 5. De çà, ici, et ens, du latin intus, dedans. 


24 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 
Peut-on voir monsieur ? 


PETIT JEAN, refermant la porte. 
Non. 
CHICANNEAU 


Pourrait-on 
Dire un mot à monsieur son secrétaire ? 


PETIT JEAN 
Non. 
CHICANNEAU 
Et monsieur son portier ? 


PETIT JEAN 
C’est moi-même. 


CHICANNEAU 
. De grâce, 
180 Buvez à ma santé, monsieur. 


PETIT JEAN 


Grand bien vous fassel 

Mais revenez demain. 
CHICANNEAU 
Hé! rendez donc l’argent. 
Le monde est devenu, sans mentir, bien méchant. 
J'ai vu que! les procès ne donnaient point de peine : 
Six écus en gagnaient une demi-douzaine. 
185 Mais aujourd’hui je crois que tout mon bien entier 

Ne me suffirait pas pour gagner un portier. 
Mais j’aperçois venir madame la comtesse 
De Pimbesche?. Elle vient pour affaire qui presse. 


ScÈNE VII. — CHICANNEAU, LA COMTESSE 


CHICANNEAU 
Madame, on n’entre plus. 


L J'ai vu un temps où; que, ici, répond au latin cum ; 2. Le Dictionnaire de l’Académie (1694) 
définissait le mot pémbéche : «a Terme de mépris, en parlant d'une femme impertinente qui fait 
la capable, » 


ACTE PREMIER. SCÈNE VII — 25 


LA COMTESSE 
Hé bien! l’ai-je pas dit? 
190 Sans mentir, mes valets me font perdre l'esprit. 
Pour les faire lever c’est en vain que je gronde; 
Il faut que tous les jours j’éveille tout mon monde. 
CHICANNEAU 
Il faut absolument qu'il se fasse celer1. 


LA COMTESSE 
Pour moi, depuis deux jours je ne lui puis parler. 
CHICANNEAU 
195 Ma partie? est puissante, et j’ai lieu de tout craindre. 


LA COMTESSE 
Après ce qu’on m'a fait, il ne faut plus se plaindre. 
CHICANNEAU 
Si pourtant® j’ai bon droit. 
LA COMTESSE 
Ah! monsieur, quel arrêt! 


CHICANNEAU 
Je m’en rapporte à vous. Écoutez, s’il vous plaît. 


LA COMTESSE 
Il faut que vous sachiez, monsieur, la perfidie, 


CHICANNEAU 
200 Ce n’est rien dans le fond. 


LA COMTESSE 
Monsieur, que je vous die‘. 


CHICANNEAU 
Voici le fait. Depuis quinze ou vingt ans en çà’, 
Au travers d’un mien pré certain äânon passa, 
Sy vautra, non sans faire un notable dommage, 
Dont je formai ma plainte au juge du village. 
205 Je fais saisir l’ânon. Un expert est nommé, 


1. Faire dire qu'on n'est pas chez soi quand on y est effectivement ; refuser sa porte; 2. Adver- 
saire dans un procès; 3. Si pourtant, locution signifiant cependant. Si est adverbe; 4. Forme 
primitive du subjonctif présent de dire ; 5, En çà : par rapport à, maintenant. Vieille expres- 
sion du langage juridique. 


26 — LES PLAIDEURS 


À deux bottes de foin le dégât estimé. 

Enfin, au bout d’un an, sentence par laquelle 
Nous sommes renvoyés hors de cour. J’en appelle. 
Pendant qu’à l’audience on poursuit un arrêt, 

210 Remarquez bien ceci, madame, s’il vous plaît, 
Notre ami Drolichon!, qui n’est pas une bête, 
Obtient pour quelque argent un arrêt sur requête?, 
Et je gagne ma cause. A cela, que fait-on ? 

Mon chicaneur s’oppose à l’exécution®. 

215 Autre incident : tandis qu’a Le on travaille, 
Ma partie en mon pré laisse aller sa volaille. 
Ordonné qu’il sera fait rapport à la cour 
Du foin que peut manger une poule en un jour : 
Le tout joint au procès enfin, et toute chose 

220 Demeurant en état, on appointe la cause, 

Le cinquième ou sixième avril cinquante-six. 

J'écris sur nouveaux frais. Je produis®, je fournis 

De dits‘, de contredits’, enquêtes, compulsoires®, 
Rapports d’experts, transports”, trois interlocutoires!?, 

25 Griefs!! et faits nouveaux, baux et procès-verbaux. 
J'obtiens lettres royaux!?, et je m'inscris en faux. 
Quatorze appointements, trente exploits, six instances, 
Six-vingts'* productions, vingt arrêts de défenses, 
Arrêt enfin. Je perds ma cause avec dépens, 

230 Estimés environ cinq à six mille francs. 

Est-ce là faire droit? Est-ce là comme on juge? 
Après quinze ou vingt ans! Il me reste un refuge : 
La requête civile!# est ouverte pour moi, 

Je ne suis pas rendu. Mais vous, comme je voit5, 

235 Vous plaidez ? 


1. Ce nom a été peut-être suggéré à Racine par le personnage du procureur Vollichon, dans 
le. Roman bourgeois de Furetière; 2. La requête, en procédure civile, s'oppose à l'assignation, en 
ce qu'elle saisit le juge directement sans que l'autre partie soit citée à se présenter devant 
lui, L'arrêt sur requête était donc rendu sans que l'adversaire ait pu se défendre; 3, L'oppo- 
sition est en effet la voie de recours permettant d'attaquer les jugements rendus par défaut; 
4. Appoinier, c'est produire les pièces nécessaires (écrits, témoignages, etc.), pour régler l'affaire 
au mieux; 5. Employé absolument, il faut sous-entendre des preuves, des témoignages ; 6. Pièces 
affirmant les faits relatifs à la cause; 7. Pièces qu'une partie oppose à celles fournies par la 
partie adverse; 8. Arrêt autorisant à prendre communication d'un acte chez un notaire; par 
extension, cette prise de communication; 9. Sous entendu : d'experts sur les lieux; 10. Ordon- 
nance d'enquête; 11. Mémoire exposant le préjudice causé par un jugement dont on fait appel: 
12. Lettres de chancellerie expédiées au nom du roi. (A l'origine royaux servait également au 
féminin); 13. Ancienne forme de numération, encore en usage au xvii siècle, pour cent vingt; 
14. Voie de recours extraordinaire pour obtenir qu’un jugement rendu en dernier ressort 
soit revisé. Elle tire son nom du fait que la requête doit être adressée en termes civils (polis): 
15. Forme primitive et régulière de l'indicatif présent du verbe voir. 


ACTE PREMIER. ScÈNE VII — 27 


LA COMTESSE 
Plût à Dieu! 


CHICANNEAU 
J'y brülerai mes livres!, 
LA COMTESSE 
Je... 
CHICANNEAU 
Deux bottes de foin cinq à six mille livres! 


LA COMTESSE 

Monsieur, tous mes procès allaient être finis; 

Ii ne m’en restait plus que quatre ou cinq petits : 

L’un contre mon mari, l’autre contre mon père, 
240 Et contre mes enfants. Ah! monsieur, la misère! 

Je ne sais quel biais’ ils ont imaginé, 

Ni tout ce qu’ils ont fait; mais on leur a donné 

Un arrêt par lequel, moi vêtue et nourrie’, 

On me défend, monsieur, de plaider de ma vie, 


| CHICANNEAU 
245 De plaider! 
LA COMTESSE 
De plaider. 


CHICANNEAU 
Certes le trait est noir. 
J'en suis surpris. 
LA COMTESSE 
Monsieur, j’en suis au désespoir. 


CHICANNEAU 


Comment! lier les mains aux gens de votre sorte! 
Mais cette pension, madame, est-elle forte? 


LA COMTESSE 


Je n’en vivrais, monsieur, que trop honnêtement. 
250 Mais vivre sans plaider, est-ce contentement ? 


1. Je sacrifierai mes dernières ressources. On raconte, pour expliquer l'origine de cette locu- 
tion, qu'un alchimiste, à bout de ressources, et se croyant près de découvrir la pierre philoso- 
phale, brûla ses livres pour alimenter son fourneau; 2. Quelle voie oblique, quel détour; 3. A 
condition qu'on m'assure le vêtement et la nourriture; 4. La comtesse de Crissé, qui semble 
bien être le prototype de la comtesse de Pimbesche, avait reçu du Parlement l'interdiction 
d'intenter aucun procès sans l'avis par écrit de deux avocats que la cour lui nomma. 


28 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 
Des chicaneurs viendront nous manger jusqu’à l’âme, 
Et nous ne dirons mot! Mais, s’il vous plaît, madame, 
Depuis quand plaidez-vous ? 
LA COMTESSE 
Il ne m’en souvient pas’; 
Depuis trente ans, au plus. 
CHICANNEAU 
Ce n’est pas trop. 
LA COMTESSE 
Hélas! 
CHICANNEAU 
255 Et quel âge avez-vous? Vous avez bon visage?, 
LA COMTESSE 
Hé, quelque soixante ans. 
CHICANNEAU 
Comment! c’est le bel âge 
Pour plaider. 
LA COMTESSE 
Laissez faire, ils ne sont pas au bout : 
Ty vendrai ma chemise; et je veux rien ou tout. 
CHICANNEAU 
Madame, écoutez-moi. Voici ce qu’il faut faire. 
LA COMTESSE 
260 Oui, monsieur, je vous crois comme mon propre père. 
CHICANNEAU 
J'irais trouver mon juge. 
LA COMTESSE 
Oh! oui, monsieur, j'irai. 
CHICANNEAU 
Me jeter à ses pieds. 


1. Cette forme impersonnelle est conforme à l'étymologie, lat. subuenit (sous-entendu : in 
mentem, à l'esprit); 2. Bonne mine. 


ACTE PREMIER. Scène VII — 29 
LA COMTESSE 
Oui, je m’y jetterai : 
Je l’ai bien résolu. 
CHICANNEAU 
Mais daignez donc m’entendre. 


LA COMTESSE 
Oui, vous prenez la chose ainsi qu’il la faut prendre. 
CHICANNEAU 
265 Avez-vous dit, madame! ? 
LA COMTESSE 
Oui. 
CHICANNEAU 
J'irais sans façon 
Trouver mon juge. 
LA COMTESSE 
Hélas! que ce monsieur est bon! 
CHICANNEAU 
Si vous parlez toujours, il faut que je me taise. 
LA COMTESSE 
Ah! que vous m’obligez! je ne me sens pas d’aise. 
CHICANNEAU 
J'irais trouver mon juge, et lui dirais. 
LA COMTESSE 
Oui. 
CHICANNEAU 
Voi?! 
270 Et lui dirais : Monsieur. 
LA COMTESSE 
Oui, monsieur. 
CHICANNEAU 
Liez-mois.… 
1. Avez-vous dit tout ce que vous aviez à dire? 2. Interjection d'impatience; 3. On ne sait 
pas bien ce que veut dire Chicanneau; peut-être est-ce un rappel du v. 247 : « Comment! lier 
les mains aux gens de votre sorte! » Dans ce cas, la phrase serait : « Imposez-moi toutes les 


contraintes que vous voudrez, mais laissez-moi plaider. » La comtesse se méprend sur le sens de 
lier, d'où l'altercation. 


30 — LES PLAIDEURS 

LA COMTESSE 

Monsieur, je ne veux point être liée. 
CHICANNEAU 

À l’autre! 

LA COMTESSE 

Je ne lai serai point. 
CHICANNEAU 
Quelle humeur est la vôtre? 
LA COMTESSE 

Non. 
CHICANNEAU 

Vous ne savez pas, madame, où je viendrai, 


LA COMTESSE 
Je plaiderai, monsieur, ou bien je ne pourrai. 
CHICANNEAU 
275 Mais. 
LA COMTESSE 
Mais je ne veux point, monsieur, que l’on me lie. 
CHICANNEAU 
Enfin, quand une femme en tête a sa folie... 
LA COMTESSE 
Fou vous-même. 
CHICANNEAU 
Madame! 
LA COMTESSE | 
Et pourquoi me lier ? 
CHICANNEAU 
Madame... 
LA COMTESSE 
Voyez-vous! il se rend familier. 


CHICANNEAU 
Maïs, madame. 
L La règle qui veut qu'en pareil cas on emploie le pronom neutre le, et qui avait été établie 


par Vaugelas, n'était pas généralement admise au xvi1° siècle; M" de Sévigné refusait de l'ap- 
pliquer, prétextant qu'elle croirait « avoir de la barbe » si elle parlait ainsi. 


ACTE PREMIER. SCÈNE VIII — 31 


LA COMTESSE 


Un crasseux, qui n’a que sa chicane, 
280 Veut donner des avis! 


CHICANNEAU 
Madame! 
LA COMTESSE 
Avec son âne! 


CHICANNEAU 
Vous me poussez. 


LA COMTESSE 
Bonhomme, allez garder vos foins. 
CHICANNEAU 
Vous m’excédez. 
LA COMTESSE 
Le sot! 
CHICANNEAU 
Que n’ai-je des témoins? 


ScÈNE VIII. — PETIT JEAN, LA COMTESSE, 
CHICANNEAU 


PETIT JEAN 


Voyez le beau sabbat qu’ils font à notre porte. 
Messieurs, allez plus loin tempêter de la sorte. 


-_ CHICANNEAU 
285 Monsieur, soyez témoin. 
LA COMTESSE 
Que monsieur est un sot. 
CHICANNEAU 
Monsieur, vous l’entendez, retenez bien ce mot. 
PETIT JEAN 
Ah! vous ne deviez pas lâcher cette parole. 
1. Cette plaisante dispute aurait eu réellement lieu, au dire de Brossette, entre la comtesse 
de Crissé et Balthazard de Lyonne, grand audiencier de France, dans la demeure du greffñer 


Boileau, frère aîné de Despréaux. Celui-ci aurait assisté à cette scène et en fit ensuite le récit 
à Racine. 


32 — LES PLAIDEURS 


LA COMTESSE 
Vraiment, c’est bien à lui de me traiter de folle! 


PETIT JEAN 
Folle! vous avez tort. Pourquoi l’injurier ? 
| CHICANNEAU 
230 On la conseillet, 


PETIT JEAN 
Oh! 


LA COMTESSE 
Oui, de me faire lier, 
PETIT JEAN 
Oh! monsieur! 
CHICANNEAU 
Jusqu’au bout que ne m’écoute-t-elle ? 
PETIT JEAN 
Oh! madame! 
LA COMTESSE 
Qui, moi, souffrir qu’on me querelle? 
CHICANNEAU 
Une crieusel 
PETIT JEAN 
Hé! paix! 
LA COMTESSE 
Un chicaneur! 
PETIT JEAN 
Hol! 
CHICANNEAU 
Qui n’ose plus plaider?. 
LA COMTESSE 
Que r’importe cela ? 


295 Qu'est-ce qui t’en revient, faussaire abominable, 
Brouillon, voleur! 


1. On équivaut ici à je ; 2. Chicanneeu a trouvé là l’injure la plus sensible, 


ACTE II. SCÈNE PREMIÈRE — 33 


CHICANNEAU 


Et bon, et bon, de par le diable! 
Un sergent! un sergent! 


LA COMTESSE 
Un huissier! un huissier! 


PETIT JEAN 
- Ma foi, juge et plaideurs, il faudrait tout lier. 


ACTE Il 
SCÈNE PREMIÈRE. — LÉANDRE, L’INTIMÉ 


L’INTIMÉ 


Monsieur, encore un coup, je ne puis pas tout faire : 
300 Puisque je fais l’huissier, faites le commissaire. 

En robe sur mes pas il ne faut que venir, 

Vous aurez tout moyen de vous entretenir!. 

Changez en cheveux noirs votre perruque blonde. 

Ces plaideurs songent-ils que vous soyez au monde ? 
305 Hé! lorsqu’à votre père ils vont faire leur cour, 

À peine seulement savez-vous s’il est jour. 

Mais n’admirez-vous pas cette bonne comtesse 

Qu’avec tant de bonheur la fortune m’adresse; 

Qui, dès qu’elle me voit, donnant dans le panneau’, 
310 Me charge d’un exploit pour monsieur Chicanneau, 

Et le fait assigner pour certaine parole, 

Disant qu’il la voudrait faire passer pour folle, 

Je dis folle à lier, et pour d’autres excès 

Et blasphèmes, toujours l’ornement des procès ? 
315 Mais vous ne dites rien de tout mon équipage ? 

Ai-je bien d’un sergent le port et le visage ? 


LÉANDRE 
Ah! fort bien. , 
L’INTIMÉ 


Je ne sais, mais je me sens enfin 
L'âme et le dos six fois plus durs* que ce matin. 


1. Avec Isabelle; 2. Trompée par le déguisement de l'Intimé, la comtesse l'a pris pour un 


véritable huissier ; 3. Il est prêt à recevoir des coups, selon la tradition des Chiquanous. 


LES PLAIDEURS 2 


34 — LES PLAIDEURS 
Quoi qu’il en soit, voici l'exploit et votre lettre : 
320 Isabelle l’aura, j’ose vous le promettre. 
Mais, pour faire signer le contrat que voici, 
Il faut que sur mes pas vous vous rendiez ici. 
Vous femdrez d’informer sur toute cette affaire, 
Et vous ferez l’amour en présence du père. 
LÉANDRE 
325 Mais ne va pas donner l’exploit pour le billet, 
L’INTIMÉ 
Le père aura l’exploit, la fille le poulet!. 
Rentrez. 


Scène II. — L’INTIMÉ, ISABELLE 


| ISABELLE 
Qui frappe? . 
L’INTIMÉ 
Ami. C’est la voix d’Isabelle. 
ISABELLE 
Demandez-vous quelqu’un, monsieur ? 
L’INTIMÉ 
| Mademoiselle, 
C’est un petit exploit que j’ose vous prier 
330 De m’accorder l’honneur de vous signifier?. 
ISABELLE 
Monsieur, excusez-moi, je n’y puis rien comprendre. 
Mon père va venir, qui pourra vous entendre. 
L’INTIMÉ 
Il n’est donc pas ici, mademoiselle ? 


ISABELLE 
Non. 


L’INTIMÉ 
L’exploit, mademoiselle, est mis sous votre nom. 


1. Billet doux. Selon Furetière, ces sortes de billets, pliés en triangle, imitaient les ailes d'un 
oiseau; 2. L’Intimé, dans son rôle de sergent, prend le même ton exagérément poli que M. Loyal 


dans le Tartuffe (V, 1v). 


ACTE II. SCèNE Il — 35 


ISABELLE 


333 Monsieur, vous me prenez pour un autre’, sans doute : 
Sans avoir de procès, je sais ce qu’il en coûte; 
Et si l’on n’aimait pas à plaider plus que moi, 
1 pareils pourraient bien chercher un autre emploi. 
jeu. 


L’INTIMÉ 
Mais permettez.….. 
ISABELLE 
Je ne veux rien permettre. 
L’INTIMÉ 
340 Ce n’est pas un exploit. 
ISABELLE 
Chanson?. 
L’INTIMÉ 
C’est une lettre. 
ISABELLE 
Encor moins. 
L’INTIMÉ 
Mais lisez. 
ISABELLE 
Vous ne m’y tenez pas. 
L’INTIMÉ 
C’est de monsieur. 
ISABELLE 
Adieu. 


L’INTIMÉ 
Léandre. 
ISABELLE 


Parlez bas. 
: C’est de monsieur... ? 
L’INTIMÉ 
Que diable! on a bien de la peine 
A se faire écouter : je suis tout hors d’haleine. 


1. Un autre est pris ici au sens neutre; 2. Emploi figuré et familier pour signifier une baga- 
telle, des paroles sans importance, 


36 — LES PLAIDEURS 


ISABELLE 
345 Ah! l’Intimé, pardonne à mes sens éronnés; 
Donne, 
L’INTIMÉ 
Vous me deviez fermer la porte au nez. 
ISABELLE 
Et qui t’aurait connu! déguisé de la sorte ? 
Mais donne. 
L’INTIMÉ 
Aux gens de bien ouvre-t-on votre porte ? 
ISABELLE 
Hé! donne donc. 
L’INTIMÉ 
La peste... 


ISABELLE 


Oh! ne donnez? donc pas. 
350 Avec votre billet retournez sur vos pas. 


L’INTIMÉ 
Tenez. Une autre fois ne soyez pas si prompteï. 


SCÈNE 111. — CHICANNEAU, ISABELLE, L’INTIMÉ 


CHICANNEAU 


Oui, je suis donc un sot, un voleur, à son compte‘? 
Un sergent s’est chargé de la remercier, 
Et je lui vais servir un plat de mon métier. 

355 Je serais bien fâché que ce fût à refaire, 
Ni qu’elle m’envoyât assigner la première. 
Mais un homme ici parle à ma fille! Comment’? 
Elle lit un billet? Ah! c’est de quelque amant. 
Approchons. 


1. Connu : reconnu; 2. Dépitée, Isabelle cesse de tutoyer l'Intimé; 3. Prompte : vive, qui 
s'emporte facilement. Boileau qualifie de même Achille : « Achille déplairai: moins bouillant et 
moins prompt » (Art poétique, III, v}: 4. Chicanneau se parle à lui-même et exhale sa mau- 
vaise humeur contre la comtesse: 5. Servir un plat de son métier, expression familière analogue 
à jouer un tour de sa façon ; 6. Ni, au xvr1® siècle, s'emploie lorsque la phrase, sans être de tour 
négatif, implique néanmoins une idée de négation; 7. La structure de ce vers s'éloigne de la 
formule classique. 


ACTE II. SCÈNE IV — 37 | 


ISABELLE 
. Tout de bon, ton maître est-il sincère ? 
360 Le croirai-je ? 
L’INTIMÉ 
Il ne dort non plus que votre père. 
Il se tourmente; il vous... : 
(Apercevant Chicanneau) 
fera voir aujourd’hui 
Que l’on ne gagne rien à plaider contre lui. 


ISABELLE 
C’est mon père! Vraiment, vous leur pouvez apprendre 
Que si l’on nous poursuit, nous saurons nous défendre. 
365 Tenez, voilà le cas qu’on fait de votre exploit!. 


CHICANNEAU 
Comment! c’est un exploit que ma fille lisoit?! 
Ah! tu seras un jour l’honneur de ta famille : 
Tu défendras ton bien. Viens, mon sang, viens ma fille®. 
Va, je t’achèterai le Praficien françois 
330 Mais, diantre! il ne faut pas déchirer les exploits. 


ISABELLE 
Au moins, dites-leur bien que je ne les crains guère : 
Ils me feront plaisir : je les mets à pis fairef, 
CHICANNEAU 
Hé! ne te fâche point. 
ISABELLE 
Adieu, monsieur. 


ScÈèNE IV. — CHICANNEAU, L’INTIMÉ 


L’INTIMÉ 
Or çà, 
Verbalisons. 


1. Isabelle déchire le billet; 2. Bien que la prononciation ai fût déjà adoptée par la société 
polie, les gens de Palais, si l'on en croit Vaugelas, continuaient à prononcer la diphtongue oi 
« à pleine bouche »; 3. Parodie du Cid (v. 266) : « Viens, mon fils, viens, mon sang... »; 4. Manuel 
de procédure de Jean Le Pain, avocat au Parlement; 6. Je les défie de faire plus de mal. Cette 
expression se retrouve aussi dans le style tragique; cf. Corneille (Horace, v. 427-428) : 

Je mets à faire pis, en l'état où nous sommes, 
Le sort et les démons et les dieux et les hornmes. 


38 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 


Monsieur, de grâce, excusez-la : 
375 Elle n’est pas instruite! ; et puis, si bon vous semble, 
En voici les morceaux que je vais mettre ensemble. 


L’INTIMÉ 
Non. 
E ._ CHICANNEAU 
Je le lirai bien. 
L’INTIMÉ 
| Je ne suis pas méchant : 
J'en ai sur moi copie. 
CHICANNEAU 
7 | Ah! le trait est touchant. 
Mais je ne sais pourquoi, plus je vous envisage, 
380 Et moins je me remets, monsieur, votre visage, 
Je connais force huissiers. 
L’INTIMÉ 
. Informez-vous de moi : 
Je m’acquitte assez bien de mon petit emploi. 
CHICANNEAU 
Soit. Pour qui venez-vous ? 
L’INTIMÉ 
Pour une brave dame, 
Monsieur, qui vous honore, et de toute son âme 
385 Voudrait que vous vinssiez, à ma sommation, 
Lui faire un petit mot de réparation. 
CHICANNEAU 
De réparation ? Je n’ai blessé personne. 
L’INTIMÉ 
Je le crois : vous avez, monsieur, l’âme trop bonne. 
CHICANNEAU 
Que demandez-vous donc? 


1. Elle n'est pas au courant des questions de procédure; 2, Se remettre quelqu'un ou quelque 
chose : se le mettre à nouveau dans l'esprit, s'en souvenir. On dit encore couramment remettre 
quelqu'un au sens de reconnaître. 


ACTE II. SCÈNE IV — 39 


L’INTIMÉ 
Elle voudrait, monsieur, 
390 Que devant des témoins vous lui fissiez l’honneur' 
De l'avouer? pour sage et point extravagante. 


CHICANNEAU 
Parbleu, c’est ma comtesse! 
L’INTIMÉ 
Élle est votre servante. 
CHICANNEAU 
Je suis son serviteur. 
L’INTIMÉ 
Vous êtes obligeant, 
Monsieur. 
CHICANNEAU 
Oui, vous pouvez l’assurer qu’un sergent 
395 Lui doit porter pour moi tout ce qu’elle demande. 
Hé quoi donc? Îles battus, ma foi, paîront l’amende*! 
Voyons ce qu’elle chante. Hon... Sixième janvier, 
Pour avoir msmeit dé qu’il fallait lier, 
Etant à ce porté par esprit de chicane, 
40 Haute et puissante dame Yolande Cudasne, 
Comtesse de Pimbesche, Orbesche, et cætera, 
Il soit dit que sur l'heure il se transportera 
Au logis de la dame, et là, d’une voix claire, 
Devant quatre témoins assistés d’un notaire, 
405 Zeste! ledit Hiérôme avoûra hautement 
Qu'il la tient pour sensée et de bon jugement. 
LE Bon‘. C’est donc le nom de votre seigneurie? 


L’INTIMÉ 
Pour vous servir. Il faut payer d’effronterie. 
CHICANNEAU 


Le Bon! Jamais exploit ne fut signé Le Bon. 
410 Monsieur Le Bon! 


1. Rime pour les yeux, non pour l'oreille; 2, Avouer : reconnaître formellement. Cf. Racine, 
Bérénice (v. 1008) : « Rome ne voudra point l'avouer pour Romaine »; 3, « Quand un homme 
qui, au jugement du peuple, âvait bonne cause, toutefois, par malheur, avait perdu son procès, 
on disait en commun proverbe : Jl est des hommes de Lorry, où le battu paye l'amende » (Étienne 
Pasquier, Recherches de la France, 1. VIE, chap. xxvii [1617]); 4. Zeste, interjection ironique 
et de mépris; 5. Racine a donné, par antiphrase, à son huissier le nom de Le Bon, comme 
Molière avait donné à son sergent du Tartuffe celui de Loyal. 


40 — LES PLAIDEURS 
L’INTIMÉ 
Monsieur. 
CHICANNEAU 
Vous êtes un fripon. 
L’INTIMÉ 
Monsieur, pardonnez-moi, je suis fort honnête homme. 
CHICANNEAU 
Mais fripon le plus franc qui soit de Caen à Rome. 
L’INTIMÉ 
Monsieur, j je ne suis pas pour! vous désavouer : 
Vous aurez la bonté de me le bien payer:. 
CHICANNEAU 
415 Moi, payer ? En soufflets. 
-L’INTIMÉ 
Vous êtes trop honnête : 
Vous me le paîrez bien. 
CHICANNEAU 
Oh! tu me romps la tête. 
Tiens, voilà ton paîment. 
L’INTIMÉ 


Un soufflet! Écrivons : 
Lequel Hiérôme, après plusieurs rébellions, 
Auraît atteint, frappé, mot sergent, à la joue, 
420 Et fait tomber, d’un coup, mon chapeau dans la boue. 


CHICANNEAU 
Ajoute cela. 
L’INTIMÉ 
Bon : c’est de l’argent comptant; 
J'en avais bien besoin. Et, de ce non content, 
Auraît avec le pied réitéré. Courage! 
Outre plus, le susdit* serait venu, de rage, 
425 Pour lacérer ledit présent procès-verbal. 
Allons, mon cher monsieur, cela ne va pas mal. 
Ne vous relâchez point. 


{#, Je ne suis pas homme à...; 2. Une injure adressée à un officier de justice rendait passible 
d'une amende; 3. Cf. note du v. 158; 4. Expression de la langue du Palais 


ACTE II. SCÈNE IV — 41 
CHICANNEAU 
Coquin! 
L’INTIMÉ 
Ne vous déplaise, 
Quelques coups de bâton, et je suis à mon aise!. 
CHICANNEAU 
Oui-da : je verrai bien s’il est sergent. 


L’INTIMÉ, en posture d'écrire. 


: Tôt donc, 
430 Frappez : j’ai quatre enfants à nourrir. 
ppez : Jaiq 


CHICANNEAU 
Ah! pardon! 
Monsieur, pour un sergent je ne pouvais vous prendre; 
Mais le plus habile homme enfin peut se méprendre. 
Je saurai réparer ce soupçon outrageant. 
Oui, vous êtes sergent, monsieur, et très sergent. 
435 Touchez là : vos pareils sont gens que je révère; 
Et j’ai toujours été nourri? par feu mon père 
Dans la crainte de Dieu, monsieur, et des sergents. 


L’INTIMÉ 
Non, à si bon marché l’on ne bat point les gens. 
CHICANNEAU 
Monsieur, point de procès. 
L’INTIMÉ 
Serviteur. Contumace, 
440 Bâton levé, soufflet, coup de pied. Ah! 


CHICANNEAU 
De grâce, 
Rendez-les-moi plutôt. 
L’INTIMÉ 
Suffit qu’ils soient reçus, 
Je ne les voudrais pas donner pour mille écus. 


1. Donnez-moi, s'il vous plaît, quelques coups de bâton, et, grâce à l'amende qu'on vous 
infligera, je serai dans l'aisance. Rabelais avait dit déià : « Les Chiquanous guaignent leur vie 
à estre battus » (Pantagruel, 1. IV, chap. xi1); 2. Nourri : élevé, formé; 3. Contumace : pro- 
prement, acte de ne pas comparaître devant le tribunal ; ici, par extension : rébellion. 
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ScÈènE V. — LÉANDRE, CHICANNEAU, 
L'INTIMÉ 
L'INTIMÉ 
Voici fort à propos monsieur le commissaire. 
Monsieur, votre présence est ici nécessaire. 


445 Tel que vous me voyez, monsieur ici présent 
M'a d’un fort grand soufflet fait un petit présent. 


LÉANDRE 
À vous, monsieur ? 
L’INTIMÉ 
À moi, parlant à ma personnet. 
Item, un coup de pied; plus, les noms qu’il me donne. 
LÉANDRE 
Avez-vous des témoins ? 
L’INTIMÉ 
Monsieur, tâtez plutôt : 
450 Le soufflet sur ma joue est encore tout chaud. 


LÉANDRE 
Pris en flagrant délit, affaire criminelle’, 
CHICANNEAU 
Foin* de moi! 
L’INTIMÉ 


Plus, sa fille, au moins soi-disant tellet, 
À mis un mien papier en morceaux, protestant 
Qu'on lui ferait plaisir, et que d’un œil content 
455 Elle nous défait. 
LÉANDRE 


Faites venir la fille. 
L'esprit de contumacef est dans cette famille. 


CHICANNEAU 


J1 faut absolument qu’on m’ait ensorcelé : 
Si j’en connais pas unf, je veux être étranglé. 


” 
1. Emploi comique ici d'une formule usuelle de procédure: 2. Le soufflet donné au sergent 
est un délit qui se juge non au civil, comme les contestations entre particuliers, mais au cri- 
minel, et expose à des peines afflictives; 3. Cette interjection exprime le dégoût, la colère, la 
crainte; 4. Réserve prudente d'un homme de justice qui craint de s'engager par une affir- 
mation téméraire: 5. Voir note du v. 439; 6. Aucun, L'expression pas un s'employait au sens 
de un seul, dans des propositions affirmatives de forme, mais négatives d'idée. On trouvera de 
même chez Montesquieu : “ Cet homme avait tant de grandes qualités sans pas un défaut. » 


ACTE II. SCÈNE VI — 43 


LÉANDRE 
Comment? battre un huissier! Mais voici la rebelle. 


ScÈènE VI. — LÉANDRE, ISABELLE, 
CHICANNEAU, L’INTIMÉ 


L’INTIMÉ, à Isabelle. 
460 Vous le reconnaissez ? 
LÉANDRE 


Hé bien, mademoiselle, 
C’est donc vous qui tantôt braviez notre officier, 
Et qui si hautement osez nous défier ? 


Votre nom ? 
ISABELLE 
Isabelle. 
LÉANDRE, à l’Intimé. 
Écrivez. Et votre âge? 
ISABELLE 
Dix-huit ans. 
CHICANNEAU 


Elle en a quelque peu davantage; 
465 Mais n’importe. 
LÉANDRE 
Êtes-vous en pouvoir de mari! ? 
ISABELLE 
Non, monsieur. 
LÉANDRE 
Vous riez? Écrivez qu’elle a ri. 
CHICANNEAU 
Monsieur, ne parlons point de maris à des filles; 
Voyez-vous, ce sont là des secrets de familles? 
LÉANDRE 
Mettez qu’il interrompt. 


1. Cette question n'est nullement en contradiction avec le qualificatif de mademoiselle que 
Léandre a donné plus haut à Isabelle; le titre de mademoiselle se donnait alors aux femmes 
mariées qui n'étaient pas nobles, ou qui, étant nobles, n'étaient pas titrées; 2. Des questions 
qui ne se traitent pas devant des étrangers. Le pluriel de farnilles a été amené par la rime. 


44 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 
Hé! je n’y pensais pas. 
470 Prends bien garde, ma fille, à ce que tu diras. 
LÉANDRE 
Là, ne vous troublez point. Répondez à votre aise. 
On ne veut pas rien! faire ici qui vous déplaise. 
N’avez-vous pas reçu de l’huissier que voilà 
Certain papier tantôt ? 
ISABELLE 
Oui, monsieur. 
CHICANNEAU 
Bon cela. 
LÉANDRE 
415 Avez-vous déchiré ce papier sans le lire? . 
; ISABELLE 
Monsieur, je l’ai lu. 
CHICANNEAU 
Bon. 
LÉANDRE 
Continuez d’écrire. 
Et pourquoi l’avez-vous déchiré ? 
ISABELLE 
J'avais peur 
Que mon père ne prit l’affaire trop à cœur, 
Et qu’il ne s’échauffât le sang à sa lecture. 
CHICANNEAU 
40 Et tu fuis les procès ? C’est méchanceté pure. 
LÉANDRE 
Vous ne l’avez donc pas déchiré par dépit®, 
Ou par mépris de ceux qui vous l’avaient écrit ? 
ISABELLE 
Monsieur, je n’ai pour eux ni mépris ni colère. 
1. Rien a ici son sens étymologique : une chose; il ne forme donc pas pléonasme avec pas ; 


2. Dépit est pris dans un sens très voisin de son étymologie : despectus, action de regarder de 
haut en bas : il signifie accès de mauvaise humeur accompagné de dédain, 


ACTE II. SCcÈèNE VI — 45 


LÉANDRE 
Écrivez. 


CHICANNEAU 


Je vous dis qu’elle tient de son père : 
485 Elle répond fort bien. 


LÉANDRE 
Vous montrez cependant 
Pour tous les gens de robe un mépris évident. 
ISABELLE 
Une robe toujours m’avait choqué la vue; 
Mais cette aversion à présent diminue. 
CHICANNEAU 
La pauvre enfant! Va, va, je te marfrai bien, 
40 Dès que je le pourrai, s’il ne m’en coûte rien. 
LÉANDRE 
A la justice donc vous voulez satisfaire ? 
ISABELLE 
Monsieur, je ferai tout pour ne pas vous déplaire. 
L'INTIMÉ 
Monsieur, faites signer. 
LÉANDRE 
Dans les occasions! 
Soutiendrez-vous au moins vos dépositions ? 
ISABELLE 
455 Monsieur, assurez-vous? qu’Isabelle est constante. 
LÉANDRE 
Signez. Cela va bien, la justice est contente. 
Çà, ne signez-vous pas, monsieur ? 
CHICANNEAU 
Oui-da, gaîment, 
A tout ce qu’elle a dit je signe aveuglémentf. 


1. Si Les circonstances l'exigent. Nous disons aujourd'hui à l’occasion ; 2 Soyez persuadé: 
c'est le pronominal au sens passif : soyez assuré; 3. Dons sa joie d'avoir entendu ss 
fille répondre de manière si pertinente, Chicanneau ne songe pas à vérifier le texte de ce qu'il 
signe. 
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LÉANDRE, à Isabelle. 
Tout va bien. À mes vœux le succès! est conforme : 
500 Il signe un bon contrat écrit en bonne? forme, 
Et sera condamné tantôt sur son écrit. 
CHICANNEAU 
Que lui dit-il? Il est charmé de son esprit. 
LÉANDRE 
Adieu. Soyez toujours aussi sage que belle : 
Tout ira bien. Huissier, ramenez-la chez elle, 
505 Et vous, monsieur, marchez. 
CHICANNEAU 
Où, monsieur ? 
LÉANDRE 
Suivez-moi. 
CHICANNEAU 
Où donc? 
LÉANDRE 
Vous le saurez. Marchez, de par le Roïë. 


CHICANNEAU 
Comment ? 


Scène VII. — PETIT JEAN, LÉANDRE, 
CHICANNEAU 


PETIT JEAN 
Holà! quelqu’un n’a-t-il point vu mon maître ? 
Quel chemin a-t-il pris ? la porte ou la fenêtre ? 


LÉANDRE 
A lPautre! 


PETIT JEAN 


Je ne sais qu’est devenu son fils; 
510 Et pour le père, il est où le diable l’a mis. 


1. L'issue; c'est le sens étymologique, du lat. succedere, venir après: 2. Bon et bonne ont ici 
le sens de valable, auquel on ne peut rien reprendre: 3. On disait primitivement de part le roi 
au sens de : de la part du roi; d'autre part, on usait de la formule par le roi, dans les ordon- 
nances; la confusion de ces deux formules a produit de par le roi ; 4. Survivance du tour latin 
de l'interrogation mdirecte (nescio quid). Racine dira encore dans Bérénice (v. 339-340) : 

… Rome encore incertaine 
Attend que deviendra le destin de la reine 


ACTE II. SCÈNE VIII — 47 


Il me redemandait sans cesse ses épices!, 

Et j’ai tout bonnement? couru dans les offices 
Chercher la boîte au poivre; et lui, pendant cela, 
Est disparu‘. 


SCÈènE VIII. — DANDIN, LÉANDRE, CHICANNEAU, 
L’'INTIMÉ, PETIT JEAN 


DANDINS 
Paix! paix! que Pon se taise là. 
LÉANDRE 
515 Hé! grand Dieu! 
PETIT JEAN 
Le voilà, ma foi, dans les gouttièresf. 


DANDIN 


Quelles gens êtes-vous ? Quelles sont vos affaires ? 
Qui sont ces gens de robe? Êtes-vous avocats? 
Çà, parlez. 
PETIT JEAN 
Vous verrez qu’il va juger les chats. 


DANDIN 


Avez-vous eu le soin de voir mon secrétaire ? 
520 Allez lui demander si je sais’ votre affaire. 


LÉANDRE 
Il faut bien que je l’aille arracher de ces lieux. 
Sur votre prisonnier, huissier, ayez les yeux. 


1. Epices, du lat, species, drogues, désignaient d'abord des confitures et dragées, dont on faisait 
don aux juges, le procès terminé; mais ce présent spontané devint bientôt une rétribution 
obliga‘oire et payable en argent, avant le jugement du procès. Cet usage subsista jusqu'à la 
Révolution, malgré la réprobation des moralistes, tel La Bruyère : « Celui qui sollicite son 
juge ne lui fait pas honneur; car ou il se défie de ses lumières et même dé sa probité, ou il 
cherche à le prévenir, ou ä lui demande une injustice » (les Caractéres, chap. xtv): tel encore 
Rousseau : « Solliciter un juge!l… il suffit d'être honnête homme pour n'en rien faire, car enfin, 
quelque tour qu'on donne à la chose, ou celui qui sollicite un juge l'exhorte à remplir son devoir, 
et alors il lui fait une insulte, ou il lui propose une acception de personnes, et alors il veut le 
séduire... » (Lettre à d'Alembert); 2. Naïvement: 8. Le mot s'emploie plutôt au singulier quand 
il désigne la pièce où l'on tient ce qui est utilisé pour le service de la table: 4, Bien que le verbe 
se conjugue indifféremment avec les auxiliaires avoir ou éfre, on atténdrait plutôt ici a disparu ; 
5. Il apparaît à une lucarne du toit: 6. Cf, Aristophane, les Guépes (y. 125-127); « Mais il s'échap- 
pait par les gouttières et les lucarnes »; 7. Si j'ai été mis au courant de; 8, L'usage était fréquent, 
au XVH® siècle, lorsqu'un infinitif était complément d'un verbe, de placer le pronom com- 
plément de l'infinitif devant le premier des deux ver! 


48 — LES PLAIDEURS 
PETIT JEAN 
Ho! ho! Monsieur! 
LÉANDRE | 
. Tais-toi, sur les yeux de ta têtet, 
Et suis-moi. 


ScÈèNE IX. — DANDIN, CHICANNEAU, 
LA COMTESSE, L’INTIMÉ 


DANDIN 
Dépêchez’; donnez votre requête. 
CHICANNEAU 
525 Monsieur, sans votre aveu’, l’on me fait prisonnier. 

LA COMTESSE 
Hé, mon Dieu! j’aperçois Monsieur dans son grenier. 
Que fait-il là ? 

L’INTIMÉ 
Madame, il y donne audience, 

Le champ vous est ouvert. 

CHICANNEAU 

On me fait violence, 
Monsieur, on m’injurie; et je venais ici 
530 Me plaindre à vous. 
LA COMTESSE 
Monsieur, je viens me plaindre aussi. 
| CHICANNEAU ET LA COMTESSE 
Vous voyez devant vous mon adverse partie. 
: L’INTIMÉ 
Parbleu! je me veux mettre aussi de la partie. 
CHICANNEAU, L’INTIMÉ ET LA COMTESSE 

Monsieur, je viens ici pour un petit exploit. 


1. Ou je t'arrache les yeux ; 2. Dépécher s'employait intransitivement alors au sens de se hâter ; 
3. Consentement; 4. Tailemant raconte qu'un conseiller au Parlement de Paris, nommé de Por- 
tail, « fort homme de bien, mais fort visionnaire #, avait fait de son grenier son cabinet et « ne 
parlait aux gens que par la fenêtre de son grenier ». Il donnait ainsi ses audiences; 5. Exploit, 
voir note du v. 154 


ACTE II. ScÈNE IX — 49 
CHICANNEAU 
Hé, messieurs, tour à tour exposons notre droit. 
LA COMTESSE 
535 Son droit? Tout ce qu’il dit sont' autant d’impostures. 
DANDIN 
Qu'est-ce qu’on vous a fait? 
CHICANNEAU, L’INTIMÉ ET LA COMTESSE 
On m'a dit des injures. 
L'INTIMÉ, continuant. 
Outre un soufflet, monsieur, que j’ai reçu plus qu'eux. 
CHICANNEAU 
Monsieur, je suis cousin de l’un de vos neveux. 
LA COMTESSE 
Monsieur, père Cordon vous dira mon affaire. 
L’INTIMÉ 
‘54 Monsieur, je suis bâtard de votre apothicairet, 
DANDIN 
Vos qualités ? 
LA COMTESSE 
Je suis comtesse. 
L’INTIMÉ 
Huissier. 


CHICANNEAU 


Bourgeois. 
Messieurs. 


DANDIN 
Parlez toujours : je vous entends tous trois. 


1. Le verbe est au pluriel par syllepse; 2. Nous dirions de plus ; 3. Chacun des plaideurs 
invoque un titre à la bienveillance du juge. Déjà dans le Roman bourgeois, Furetière avait 
écrit : « Collantine, en continuant dans le style ordinaire des plaideurs, qui vont rechercher des 
habitudes auprès des j juges dans une longue suite de générations et jusqu'au dixième degré 
de parenté et d'alliance, demanda à Charroselles s'il ne lui pourroit point donner quelques 
adresses pour avoir de l'accès auprès de quelques autres conseillers. Il lui dit : « …. Ma belle- 
sœur a tenu un enfant du fils ainé de celui-là, chez lequel elle est cuisinière; je puis jui faire 
tenir un placet par cette voie. Pour celui-là, c'est un homme fort dévôt, si vous connaissez 
quelqu'un aux carmes déchaussés, votre affaire est dans le sac; car on rr'a dit qu'il y a un des 
pères de ce couvent qui en fait tout ce qu'il veut. » 


50 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 
Monsieur... 
L’INTIMÉ 
Bon! le voilà qui fausse compagnie, 
LA COMTESSE 
Hélas! 
CHICANNEAU 


Hé quoi! déjà l’audience est finie ? 
54 Je n’ai pas eu le temps de lui dire deux mots. 


ScÈNE X. — CHICANNEAU, LÉANDRE, sans robe, etc. 
LÉANDRE 


Messieurs, voulez-vous bien nous laisser en repos ? 
CHICANNEAU 
Monsieur, peut-on entrer ? 
LÉANDRE 
Non, monsieur, ou je meure!! 
CHICANNEAU 
Hé, pourquoi? J’aurai fait? en une petite heure, 
En deux heures au plus. 
LÉANDRE 
On n'entre point, monsieur. 
LA COMTESSE 
550 C’est bien fait de fermer la porte à ce crieurs. 
Mais moi. 
LÉANDRE 
L’on n’entre point, madame, je vous jure. 
LA COMTESSE 
Ho! monsieur, j’entrerai. 
LÉANDRE 
Peut-être. 
1. Que je meurel forme de serment. Ellipse du que au subjonctif assez fréquente au xvil® siècle, 


surtout dans les tours exclamatifs; 2. J'aurai accompli ce que je veux faire: j'aurai fini: 3, Voir 
note du v. 390. 


ACTE II. SCÈNE XI — 51 
LA COMTESSE 
J'en suis sûre. 
LÉANDRE 
Par la fenêtre donc? 
LA COMTESSE 
Par la porte. 
LÉANDRE 
Il faut voir. 
CHICANNEAU 
Quand je devrais ici demeurer jusqu’au soir. 


ScÈèNE XI. — PETIT JEAN, LÉANDRE, 
CHICANNEAU, etc. 


PETIT JEAN, à Léandre. 


555 On ne l’entendra pas, pa chose quil fasse, 
Parbleu! je l’ai fourré dans notre salle basse!, 
Tout auprès de la cave. 


LÉANDRE 
; : En un mot comme en cent, 
On ne voit point mon père. 
CHICANNEAU 


Hé bien donc! Si pourtant? 
Sur toute cette affaire il faut que je le voie. 


(Dandin paraît par le soupirail.) 
560 Mais que vois-je? Ah! c’est lui que le ciel nous renvoie! 
LÉANDRE 
Quoi? par le soupirail! 
PETIT JEAN 
Il a le diable au corps. 
CHICANNEAU 
Monsieur... 
DANDIN 


L’impertinent“! Sans lui j’étais dehors. 


1. La salle basse était ordinairement la pièce du rez-de-chaussée où l'on recevait les visites. 
La proximité de la cave et l'apparition prochaine de Dandin par le soupirail laissent entendre 
qu'il s'agit ici d'une pièce plus retirée, sans doute le cellier; 2. Voir note du v. 197: 3. Au sujet 
de; 4. Importun, maladroit, au sens étymologique du lat. in privat., et pertinens, qui a rapport à. 


52 — LES PLAIDEURS 


CHICANNEAU 
Monsieur... 
DANDIN 
Retirez-vous, vous êtes une bête. 
CHICANNEAU 
Monsieur, voulez-vous bien... 


DANDIN 
Vous me rompez la tête. 


CHICANNEAU 
56 Monsieur, j’ai commandé... 


DANDIN 
Taisez-vous, vous dit-on. 
CHICANNEAU 
Que l’on portât chez vous... 


DANDIN 
Qu'on le mène en prison. 
CHICANNEAU 
Certain quartaut! de vin. 


DANDIN 
Hé! je n’en ai que faire. 
CHICANNEAU 
C’est de très bon muscat. 


DANDIN 
Redites votre affaire®, 


1. Quartaut, qu'on écrivait cartaut au temps de Racine, désigne un petit tonneau, de la conte- 
nance d'un quart de muid, environ 70 litres ; 2. Trait comique peut-être inspiré du Déjeuner 
d'un procureur, satire de Furetière (1664), où un plaideur raconte sa visite au procureur : 

Tandis qu'assis au feu près de son pot qui cuit, 

Rongeant pour déjeuner en sa main une croûte, 

Sans bouger, sans mot dire, il me voit, il m'écoute, 

Puis, détournant les yeux et fronçant le sourcil : 

« Vous m'importunez bien, mon ami, me dit-il; 

— Excusez, dis-je alors, monsieur, je ne vous presse 
l'après m'avoir donné votre parole expresse. 

J'aurais plus attendu; mais souffrez qu'à présent 

D'un levraut que j'ai pris je vous fusse présent. » 


À ces mots, il se lève, il m'ête son bonnet... 
‘ai mis tout en état; votre instance est instruite... 


ACTE II. SCÈNE XI — 53 
LÉANDRE, à l’Intimé. 
11 faut les entourer ici de tous côtés. 
LA COMTESSE 
570 Monsieur, il va vous dire autant de faussetés. 
CHICANNEAU 
Monsieur, je vous dis vrai. 
DANDIN 
Mon Dieu, laissez-la dire! 
.LA COMTESSE 
Monsieur, écoutez-moi. 
DANDIN 
Souffrez que je respire. 
CHICANNEAU 
Monsieur... 
DANDIN 
Vous m’étrangiez. 
LA COMTESSE 
Tournez les yeux vers moi. 
DANDIN 
Elle m’étrangle... Ay! ay! 
CHICANNEAU 
Vous m’entraînez, ma foi! 
575 Prenez garde, je tombe. 
PETIT JEAN 
Ils sont, sur ma parole, 
L'un et l’autre encavés. 
LÉANDRE 


Vite, que l’on y vole. 
Courez à leur secours. Mais au moins je prétends! 
Que monsieur Chicanneau, puisqu'il est là-dedans, 
N’en sorte d’aujourd’hui. L’Intimé, prends-y garde. 


L’INTIMÉ 
580 Gardez le soupirail. 


1. Je veux. 
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LÉANDRE 
Va vite, je le garde, 


ScèNE XII. — LA COMTESSE, LÉANDRE 


LA COMTESSE 
Misérable! il s’en va lui prévenir l'esprit! 
(Par le soupirail.) 
Monsieur, ne croyez rien de tout ce qu’il vous dit; 
Il n’a point de témoins : c’est un menteur. 


LÉANDRE 
Madame, 
Que leur contez-vous là? Peut-être ils rendent l’âme. 
LA COMTESSE 


585 Il lui fera, monsieur, croire ce qu’il voudra. 
Souffrez que j’entre. 


LÉANDRE 
Oh non! personne n’entrera. 


LA COMTESSE 
Je le vois bien, monsieur, le vin muscat opère 
Aussi bien sur le fils que sur l’esprit du père. 
Patience, je vais protester comme il faut? 
590 Contre monsieur le juge et contre le quartaut. 
LÉANDRE 


Allez donc, et cessez de nous rompre la tête. 
Que de fous! Je ne fus jamais à telle fête. 


Scène XIII — DANDIN, L’INTIMÉ, LÉANDRE 


L’INTIMÉ 
Monsieur, où courez-vous ? C’est vous mettre en danger; 
Et vous boitez tout bast. 
DANDIN 
Je veux aller juger. 
1. Faire naître dans son esprit des préventions défavorables à la comtesse; 2. Rédiger une 


protestation en forme; 3. Expression familière pour désigner des circonstances qui ne sont pas 
habituelles; s'emploie généralement en bonne part; 4. D'une manière accentuée, 


ACTE II. Scène XIII — 55 


LÉANDRE 


595 Comment! mon père! Allons, permettez qu’on vous panse. 
Vite, un chirurgien. 


DANDIN 
Qu'il vienne à l’audience. 
LÉANDRE 
Hé! mon père! arrêtez... 
DANDIN 


Ho! je vois ce que c’est : 
Tu prétends faire ici de moi ce qui te plaît! ; 
Tu ne gardes pour moi respect ni complaisance? : 
600 Je ne puis prononcer une seule sentence. 
Achève, prends ce sac, prends vite®. 


LÉANDRE 


Hé! doucement, 
Mon père. Il faut trouver quelque accommodement. 
Si pour vous, sans juger, la vie est un supplice, 
Si vous êtes pressé de rendre la justice, 
605 I ne faut point sortir pour cela de chez vous : 
Exercez le talent, et jugez parmi nous‘. 


DANDIN 


Ne raillons point ici de la magistrature : 
Vois-tu ? je ne veux point être un juge en peintures. 


LÉANDRE 


Vous serez, au contraire, un juge sans appel, 

610 Et juge du civil comme du criminel. 
Vous pourrez tous les jours tenir deux audiences : 
Tout vous sera chez vous matière de sentences. 
Un valet manque-t-il def rendre un verre net, 
Condamnez-le’ à l’amende, ou, s’il le casse, au fouet. 


1. On attendrait plutôt, selon la juste remarque de l'abbé d'Olivet, ce qu'il te plaît, cette 
dernière expression signifiant « ce que tu veux », tandis que ce gui te plaît veut dire « ce qui t'est 
agréable ». Mais la distinction entre les deux expressions n'était pas très nette au xvrI® siècle. 
La Bruyère dira encore : « L'éloquence.. fait que nous leur (aux autres) inspirons'ou que nous 
leur persuadons tout ce qui nous plaît »; 2. Souci de plaire; 3. Nouvelle parodie du Cid (v. 227); 
« Achève et prends ma vie... »; 4 Bdélycléon dit de même à son père : « Puisque c'est pour toi 
le seul bonheur, ce n'est pas la peine de te déranger pour te rendre au tribunal. Reste ici, et 
rends la justice aux gens de la maison » (les Guêpes, v. 783-785); 5. En apparence; 6. Manquer 
de : omettre, oublier: 7. Autres exemples de cette élision de le, chez Molière : « Mais, mon petit 
monsieur, prenez-le un peu moins haut »; chez La Fontaine : « Mettons-le en notre gibecière. » 


56 — LES PLAIDEURS 


DANDIN 
615 C’est quelque chose. Encor passe quand on raisonne. 
Et mes vacations!, qui les paîra? Personne’? 
LÉANDRE 
Leurs gages vous tiendront lieu de nantissement. 


DANDIN 
Il parle, ce me semble, assez pertinemment. 


LÉANDRE 
Contre un de vos voisins. 


ScÈèNE XIV. — DANDIN, LÉANDRE, L’INTIMÉ, 
PETIT JEAN 


PETIT JEAN 
Arrête! arrête! attrape! 
LÉANDRE 
620 Ah! c’est mon prisonnier, sans doute, qui s’échappe®! 
L’INTIMÉ 
Non, non, ne craignez rien. 


PETIT JEAN 
| | Tout est perdu... Citron... 
Votre chien. vient là-bas de manger un chapon. 
Rien n’est sûr devant lui : ce qu’il trouve, il l'emporte. 


LÉANDRE 


._ Bon! voilà pour mon père une cause. Main-forte! 
625. Qu’on se mette après lui‘. Courez tous. 


DANDIN 
Point de bruit, 
Tout doux. Un amené sans scandalef suffit. 


L. Vacations : séances consacrées par les magistrats à une affaire; puis, honoraires dus aux 
magistrats; 2. Cf. Aristophane, Guépes, v. 802-803 : « Bon, je te crois. Mais tu oublies de 
me parler d'une chose : mes honoraires, qui me les paiera? »: 3. [} pense à Chicanneau; 
4. Cf. dans les Guépes, un esclave accourt pareillement et annonce : « Voilà-t-il pas que Labès. 
votre chien, vient de faire un bond dans la cuisine et d'emporter un fromage de Sicile... » À 
quoi Bdélycléon : « Bon! voilà le premier délit qu'il me faut porter devant mon père » (v. 855- 
859); — L'emploi de aprés, marquant la direction vers ou contre, n'avait pas, au XVII® siècle, 
le caractère familier qu'il a aujourd'hui; 5. Âmené sans scandale, ancienne expression juridique, 
définie par le Dictionnaire de Trévoux : « ordre d'amener un homme devant le juge, sans bruit, 
sans lu faire affront ». 


ACTE II. SCcÈèNE XIV — 57 
LÉANDRE 


Çà, mon père, il faut faire un exemple authentique! ; 
Juger sévèrement ce voleur domestique. 


DANDIN 
Mais je veux faire au moins la chose avec éclat. 
630 Il faut de part et d’autre avoir un avocat. 
Nous n’en avons pas un. 


LÉANDRE 


Hé bien! il en faut faire. 
Voilà votre portier et votre secrétaire. 
Vous en ferez, je crois, d’excellents avocats; 
Ils sont fort ignorants. 


L’INTIMÉ 
Non pas, monsieur, non pas. 
635 J’endormirai Monsieur tout aussi bien qu’un autre. 


PETIT JEAN 
Pour moi, je ne sais rien; n’attendez rien du nôtre’. 


LÉANDRE 
C'est ta première cause, et l’on te la fera. 


PETIT JEAN 
Mais je ne sais pas lire. 
LÉANDRE 
Hé! l’on te souffleraÿ. 


DANDIN 
Allons nous préparer. Çà, messieurs, point d’intrigue. 


1. Dont on ne puisse douter: 2. De notre part; 3. War. : L'édition de 1669 contenait ces 
vers que Racine supprima plus tard : 
PETIT JEAN 
Je vous entends, oui; mais d'une première cause, 
Monsieur, à l'avocat revient-il quelque chose? 
LÉANDRE 


Ah, fi! Garde-toi bien d'en vouloir rien toucher, 
C'est la cause d'honneur. on l'achète bien cher. 
On sème des billets par toute la famille; 

Et le petit garçon et la petite fille, 

Oncle, tante, cousin, tout vient, jusques au chat. 
Dormir au plaidoyer de Monsieur l'avocat. 


DANDIN 
(Allons nous préparer.) 
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640 Fermons l’œil aux présents, et l'oreille à la brigue. 
Vous, maître Petit Jean, serez le demandeur; 
Vous, maître lIntimé, soyez le défenseur?. 


ACTE Il 


SCÈNE PREMIÈRE. — CHICANNEAU, LÉANDRE, 
LE SOUFFLEUR 


CHICANNEAU 
Oui*, monsieur, c’est ainsi qu’ils ont conduit l'affaire. 
L’huissier m’est inconnu, comme le commissaire. 
645 Je ne mens pas d’un moi. 


LÉANDRE 


Oui, je crois tout cela; 
Mais, si vous m’en croyez, vous les laisserez là. 
En vain vous prétendez les pousser‘ l’un et l’autre, 
Vous troublerez bien moins leur repos que le vôtre. 
Les trois quarts de vos biens sont déjà dépensés 
650 À faire enfler des sacs l’un sur l’autre entassés; 
Et dans une poursuite à vous-même contraires. 


1. Celui qui intente une action; 2. Celui qui se défend contre l'accusation: 3. On sait, par 
le début analogue d’Andromaque (Oui, puisque je retrouve...) d'Iphigénie (Oui, c'est Aga- 
memnon) et d'Afhalie (Oui, je viens dans son temple) que Racine aimait à commencer une 
pièce ou un acte sur une conversation déjà engagée; 4. Poursuivre; 5. Var. : 


(Et dans une poursuite à vous-même) funeste, 
Vous en voulez encore absorber tout le reste. 

Ne vaudrait-il pas mieux, sans soucis, sans chagrins, 
Et de vos revenus régalant vos voisins, 

Vivre en père jaloux du bien de sa famille 

Pour en laisser un jour le fonds à votre fille, 

Que de nourrir un tas d'officiers affamés 

Qui moissonnent les champs que vous avez semés; 
Dont la main toujours pleine, et toujours indigente, 
S'engraisse impunément de vos chapons de rente? 
Le beau plaisir d'aller, tout mourant de sommeil, 

A la porte d'un juge attendre son réveil, 

Et d'essuyer le vent qui vous souffle aux oreilles, 
Tandis que Monsieur dort, et cuve vos bouteilles! 
Ou bien, si vous entrez, de passer tout un jour 

À compter, en grondant, les carreaux de sa cour! 
Hé! monsieur, croyez-moi, quittez cette misère. 


CHICANNEAU 
(Vraiment, vous me donnez...) {1669}. 


ACTE III. Scène III — 59 


CHICANNEAU 

Vraiment vous me donnez un conseil salutaire; 

Et devant’ qu’il soit peu je veux en profiter : 

Mais je vous prie au moins de bien solliciter. 
655 Puisque monsieur Dandin va donner audience, 

Je vais faire venir ma fille en diligence. 

On peut l’interroger, elle est de bonne foi : 

Et même elle saura mieux répondre que moi. 


LÉANDRE 
Allez et revenez, l’on vous fera justice. 


LE SOUFFLEUR 
660 Quel homme! 


Scène II. — LÉANDRE, LE SOUFFLEUR 


LÉANDRE 
Je me sers d’un étrange artifice; 
Mais mon père est un homme à se désespérer; 
Et d’une cause en l’air° il le faut bien leurrer®. 
D'ailleurs j’ai mon dessein, et je veux qu’il condamne 
Ce fou qui réduit tout au pied de“ la chicane. 
665 Mais voici tous nos gens qui marchent sur nos pas. 


Scène IIL — DANDIN, LÉANDRE, L’INTIMÉ, 
PETIT JEAN, LE SOUFFLEUR 


DANDIN 
Çà, qu’êtes-vous ici? 
LÉANDRE 
Ce sont les avocats. 


Le DANDIN 
Vous ? 
LE SOUFFLEUR 
Je viens secourir leur mémoire troublées. 


1. Au xvii* siècle, devant exprimait un rapport de priorité aussi bien dans le temps que dans 
l'espace. Nous dirions aujourd'hui avant ; 2. Sans fondement; 3. Terme de fauconnerie : le 
leurre était un morceau de cuir rouge, en forme d'oiseau, dont on se servait pour rappeler le 
faucon; 4. A la mesure de, le pied étant une des mesures usuelles de longueur; 5. Le Roman 
bourgeois de Furetière parle d'un prévêt, Belastre, qui, étant très ignorant, se fait assister d’un 
avocat, lequel + lui soufflait mot à mot tout ce qu'il aurait à prononcer » 
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DANDIN 
Je vous entends. Et vous? 
LÉANDRE 
Moi? Je suis assemblée. 
DANDIN 
Commencez donc. 
LE SOUFFLEUR 
Messieurs. 


PETIT JEAN 
Ho! prenez-le plus bas : 
670 Si vous soufflez si haut, l’on ne m’entendra pas. 
Messieurs. 
DANDIN 
Couvrez-vous!. 


PETIT JEAN 
Oh! Mes... 


DANDIN 
Couvrez-vous, vous dis-je. 
PETIT JEAN 
Oh! monsieur! je sais bien à quoi l’honneur m’oblige?. 
DANDIN 
Ne te couvre donc pas. 


PETIT JEAN, se couvrant. 


Messieurs. Vous, doucement; 
Ce que je sais le mieux, c’est mon commencement. 
675 Messieurs, quand je regarde avec exactitude’ : 
L’inconstance du monde et sa vicissitudet; 
Lorsque je vois, parmi tant d’hommes différents, 
Pas une étoile fixe, et tant d’astres errants; 
Quand je vois les Césars, quand je vois leur fortune, 
680 Quand je vois le soleil, et quand je vois la lune; 


1. 1 était d'usage que les avocats gardent leur bonnet pour plaider; 2. Dans son nouveau 
rôle, Petit Jean n'oublie pas le respect qu'il doit à son maître: 3. Le mot était encore assez 
neuf, puisque Vaugelas déclare l'avoir vu naître «comme un monstre, contre qui tout le monde 
s'écriait »; 4, Instabilité; vicissitude fait double emploi avec inconstance. 


ACTE III. SCÈNE III — 61 


(Babyloniens!.) 
Quand je vois les États des Babiboniens 
ee (Persans.) (Macédoniens.) 
Transférés des Serpans aux Nacédoniens; 
(Romains.) (Despotique.) 
Quand je vois les Lorrains, de l’état dépotique, 
(Démocratique. ) 
Passer au démocrite, et puis au monarchique; 
685 Quand je vois? le Japon... 
L’INTIMÉ 
Quand aura-t-il tout vu? 
PETIT JEAN 
Oh! pourquoi celui-là m’a-t-il DD Ed 
Je ne dirai plus rien. 
DANDIN 
Avocat incommode®, 
Que ne lui laissiez-vous finir sa période ? 
Je suais sang et eau pour voir si du Japon 
690 Il viendrait à bon port au fait‘ de son chapon; 
Et vous l’interrompez par un discours frivole. 
Parlez donc, avocat. 
PETIT JEAN 
Jai perdu la parole. 


LÉANDRE 
Achève, Petit Jean : c’est fort bien débuté. 
Mais que font là tes bras pendants à ton côté? 
635 Te voilà sur tes pieds droit comme une statue. 
Dégourdis-toi. Courage! allons, qu’on s’évertue. 


PETIT JEAN, remuant les bras. 
Quand... je vois. Quand... je vois... 


LÉANDRE 
Dis donc ce que tu vois. 


PETIT JEAN 
Oh! dame®! on ne court pas deux lièvres à la fois’. 


1. Notes écrites par Racine entre les lignes, dans les anciennes éditions: 2. Selon M. Mesnard, 
il y aurait là une parodie de l” exorde d'un plaidoyer du fameux avocat Gaultier, dit Gaultier. 
la-Gueule, qui commençait ainsi : « Quand je vois dans cette cause le concours de tant de 
puissances...; quand je considère ce partage de brigues et de faveurs »; 3. Importun; 4. Le 
cas, l'objet de la contestation: 5. S'évertuer : faire effort, d'où se donner du mouvement ; 
6. Altération du latin domine, seigneur. Cf. l'ancienne expression Dame Dieu ; 7. On ne peut 
pas faire bien deux choses en même temps. 
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LE SOUFFLEUR 
On lit... 
PETIT JEAN 
On lit. 
LE SOUFFLEUR 
Dans la... 
PETIT JEAN 
Dans la... 
LE SOUFFLEUR 
Métamorphose... 
PETIT JEAN 
700 Comment ? 
LE SOUFFLEUR 
Que la métem... 
PETIT JEAN 
Que la métem... 
LE SOUFFLEUR 
Psycose... 
PETIT JEAN 
Psycose….. 
LE SOUFFLEUR 
Hé! le cheval! 
PETIT JEAN 
Et le cheval. 
LE SOUFFLEUR 
Encor! 
PETIT JEAN 
Encor... 
LE SOUFFLEUR 
Le chien! 
PETIT JEAN 
Le chien... 
LE SOUFFLEUR 
Le butor'! 
PETIT JEAN 
Le butor... 


1. Oiseau de proie qu'on ne peut dresser pour la chasse; d'où, au figuré : homme stupide. 


ACTE III. SCÈNE III — 63 


LE SOUFFLEUR 
Peste de l’avocat! 
PETIT JEAN 
Ah! peste de toi-mêmel 
Voyez cet autre avec sa face de carême!! 
705 Va-t’en au diable. 
DANDIN 
Et vous, venez au fait. Un mot 
Du fait. 
PETIT JEAN 
Hé! faut-il tant tourner autour du pot’? 
Ils me font dire aussi des mots longs d’une toise’, 
De grands mots qui tiendraient d’ici jusqu’à Pontoise. 
Pour moi, je ne sais point tant faire de façon‘ 

710 Pour dire qu’un mâtin® vient de prendre un chapon. 
Tant y af qu’il n’est rien que votre chien ne prenne; 
Qu’il a mangé là-bas un bon chapon du Maine; 

Que la première fois que je l’y trouverai, 
Son procès est tout fait, et je l’assommerai. 


LÉANDRE 
715 Belle conclusion, et digne de l’exorde! 


PETIT JEAN 
On l’entend bien toujours. Qui voudra mordre y morde?. 
y 


DANDIN 
Appelez les témoins. 
LÉANDRE 
C’est bien dit, s’il le peut : 
Les témoins sont fort chers, et n’en a pas qui veut. 


PETIT JEAN 
Nous en avons pourtant, et qui sont sans reproche. 


DANDIN 
720 Faites-les donc venir. 


1. Visage pâle, tel que celui des gens qui ont rigoureusement jeûné pendant le carême: 
2. User de circonlocutions; proprement : tourner autour de la marmite avant de se décider à 
se servir; 3. Expression analogue aux sesquipedalia verba d'Horace (Arf poétique, v. 97), en 
plus long, sesquipedalia signifiant d'un pied et demi, tandis que la toise valait six pieds; 4. On 
emploie généralement le pluriel; 5. Chien de garde, du lat. mansuetinum, apprivoisé: 6, Tant il 
est vrai que; l'omission du pronom il est un reste du vieil usage: 7. Que celui qui veut criti- 
quer ma conclusion la critique. 
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PETIT JEAN 
Je les ai dans ma poche. 
Tenez : voilà la tête et les pieds du chapon. 
Voyez-les et jugez. 
L’INTIMÉ 
Je les récuse. 
DANDIN 


Bon! 
Pourquoi les récuser ? 


L’INTIMÉ 
Monsieur, ils sont du Mainet. 


DANDIN 
Il est vrai que du Mans il en vient par douzaine, 
L’INTIMÉ 
725 Messieurs... 
DANDIN 
Serez-vous long, avocat? dites-moi. 


L’INTIMÉ 
Je ne réponds de rien. 
DANDIN 
Il est de bonne foi. 


L'INTIMÉ, d’un ton finissant en fausset. 
Messieurs, tout ce qui peut étonner un coupable, 
Tout ce que les mortels ont de plus redoutable, 
Semble s’être assemblé contre nous par hasar : 

730 Je veux dire la brigue et l’éloquence. Car’, 
D'un côté, le crédit du défunt m’épouvante; 
Et, de l’autre côté, l’éloquence éclatante 
De maître Petit Jean m’éblouit?. 


DANDIN 
Avocat, 
De votre ton vous-même adoucissez l’éclat. 


1. Ce trait, certainement injustifié, à l'égard des témoins manceaux a son origine dans Rabe- 
lais, qui, au V° livre de Pantagruel, parle d'un pays où se tenait une école de tesmoignerie fréquen- 
tée surtout par des Percherons et des Manceaux; 2. Effet plaisant de ce car, qui derneure en 
suspens à la fin du vers: 3. Ce couplet de l’Intimé est une paraphrase de l'exorde du Pro 


Quinctio, de Cicéron. 


ACTE III. SCÈNE III — 65 


© L'INTIMÉ 
(Du beau ton.) 
735 Oui-da, j’en ai plusieurs. Mais quelque défiance 
Que nous doive donner la susdite éloquence, 
Et le susdit crédit, ce néanmoins!, messieurs, 
L’ancre de vos bontés? nous rassure d’ailleurs. 
Devant le grand Dandin l’innocence est hardie; 
740 Oui, devant ce Caton de basse Normandie, 
Ce soleil d’équité qui n’est jamais terni : 
Victrix causa dis placuit, sed victa Catoni?. 
DANDIN 
Vraiment, il plaide bien. 
L’INTIMÉ 
Sans craindre aucune chose, 
Je prends donc la parole, et je viens à ma cause. 
745 Aristote, primo, pert Politicon’, 
Dit fort bien. 
DANDIN 
Avocat, il s’agit d’un chapon, 
Et non point d’Aristote et de sa Politique. 
L’INTIMÉ 
Oui, mais l’autorité du Péripatétique® 
Prouverait que le bien et le mal... 
DANDIN 
Je prétends 
750 Qu’Aristote n’a point d’autorité céans. 


Au fait. 
L’INTIMÉ 
Pausanias, en ses Corinthiaques… 
DANDIN 
Au fait. 
L’INTIMÉ 
Rebuffe’.… 


1. Ce néanmoins, archaïsme maintenu dans la langue judiciaire; 2. Métaphore peu intelligi- 
ble; nous sommes ici dans le galimatias; 3, « La cause du vainqueur a pour elle les dieux, mais 
celle du vaincu a pour elle Caton » (Lucain, Pharsale, 1, 128). M. Mesnard observe que cette 
citation se trouve également dans le plaidoyer du Gaultier dont Racine aurait parodié l'exorde 
par la bouche de Petit Jean; 4 Mélange de latin et de grec signifiant : au premier livre de la 
Politique. Le titre grec de l'ouvrage d'Aristote est d’ailleurs Politica ; 5. Aristote, ainsi nommé 
comme chef de l'école dite péripatéticienne; 6. Un des livres du Voyage en Grèce ; 7. Rebufie, 
jurisconsulte français du xvi® siècle (1487-1557). 
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DANDIN 
Au fait, vous dis-je. 
L’INTIMÉ 
Le grand Jacques'.… 
DANDIN 
Au fait, au fait, au fait. 


L’INTIMÉ 
Armeno Pul?, in Prompt.… 


| +: DANDIN 
Oh! je te vais juger. 
L’INTIMÉ 


Ho! vous êtes si prompt! 
(Vite.) 
755 Voici le fait. Un chien vient dans une cuisine; 
Il y trouve un chapon, lequel a bonne mine. 
Or celui pour lequel je parle est affamé, 
Celui contre lequel je parle autem plumé; 
Et celui pour lequel je suis prend en cachette 
760 Celui contre lequel je parle. L’on décrète : 
On le prend. Avocat pour et contre appelé; 
Jour pris. Je dois parler, je parle, j’ai parlé. 
DANDIN 
Ta, ta, ta, ta. Voilà bien instruire‘* une affaire! 
Il dit fort posément ce dont on n’a que faire, 
265 Et court le grand galop quand il est à son fait. 
L’INTIMÉ 
Mais le premier’, monsieur, c’est le beau. 
DANDIN 
C'est le laid. 
A-t-on jamais plaidé d’une telle méthode ? 
Mais qu’en dit l’assemblée ? 
LÉANDRE 
Il est fort à la mode. 
1. Le grand Jacques est peut-être Jacques Cujas, célèbre jurisconsulte du xvi® siècle (1520. 
1590): 2. Armeno Pul, jurisconsulte grec du xiv® siècle qui écrivit un manuel des lois, plu- 
sieurs fois traduit en latin sous le titre de Promptuariam juris civilis : 3 On lance un ordre 


d'amener : 4, Au sens juridique : mettre une affaire en état d’être jugée; 5, Expression neutre : 
le commencement. 


ACTE III. SCcÈNE III — 67 


L’INTIMÉ, d’un ton véhément. 
Qu’arrive-t-il, messieurs ? On vient. Comment vient-on ? 

730 On poursuit ma partie. On force une maison. 
Quelle maison? maison de notre propre juge! 
On brise le cellier qui nous sert de refuge! 

De vol, de brigandage on nous’ déclare auteurs! 
On nous traîne, on nous livre à nos accusateurs, 

775 À maître Petit Jean, messieurs. Je vous atteste : 

Qui ne sait que la loi S5 quis canis, Digeste, 
De vi, paragrapho, messieurs, Caponibus?, 
Est manifestement contraire à cet abus ? 

Et quand il serait vrai que Citron, ma partie, 

780 Aurait mangé, messieurs, le tout, ou bien partie 
Dudit chapon : qu’on mette en compensation 
Ce que nous avons fait avant cette action. 
Quand ma partie a-t-elle été réprimandée ? 

Par qui votre maison a-t-elle été gardée ? 

785 Quand avons-nous manqué d’aboyer au larron*? 
Témoin trois procureurs, dont iceluit Citron 
À déchiré la robe. On en verra les pièces. 

Pour nous justifier, voulez-vous d’autres piècest ? 


PETIT JEAN 
Maître Adam’. 
L’INTIMÉ 
Laissez-nous. 


PETIT JEAN 
L’Intimé.. 


L’INTIMÉ 
Laissez-nous. 
PETIT JEAN 
790 S’enroue. 
L’INTIMÉ 
Hé! laissez-nous. Euh! euh! 


1. C'est l'habitude des avocats de s'identifier avec leurs clients; 2. L'Intimé cite une loi 
d'ailleurs imaginaire : Dans le Digeste (recueil de Justinien), titre « de Vi» (de k Violence), 
paragraphe « Caponibus » (des Chapons). Si quis canis. si quelque chien, seraient les premiers 
mots de cette prétendue loi; 3. Bdélycléon de même, dans les Guépes d'Aristophane, invoque 
les services du chien Labès : « Ce chien est brave, il chasse les loups. il se bat pour ta défense 
.et garde la porte » (v. 975.976); 4. Forme archaïque du pronom démonstratif, du lat. ecce ille : 
5. La rapacité des procureurs était matière courante à traits satiriques: 6. Pièces de procédure: 
7. Adam est-il le prénom de l'Intimé, ou, comme le suggère M. Mesnard, serait-ce que Petit 
Jean ne connaît d'autre maître que maître Adam (Billaut), le poète populaire du xvii siècle 
(1602-1662)? Ce serait donc de sa part une naïveté de plus. 
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DANDIN 
Reposez-vous, . 
Et concluez. 
L’'INTIMÉ, d’un ton pesant. 
Puis donc, qu’on nous, permet, de prendre!, 
Haleine, et que l’on nous, défend, de nous, étendre, 
Je vais, sans rien omettre, et sans prévariquer, 
Compendieusement® énoncer, expliquer, 
795 Exposer, à vos yeux, l’idée universelle 

De ma cause, et des faits, renfermés, en icelles, 

DANDIN 
Il aurait plus tôt fait de dire tout vingt fois 
Que de l’abréger une. Homme, ou qui que tu sois, 
Diable, conclus; ou bien que le ciel te confonde. 


L’INTIMÉ 
800 Je finis. 


Ah! 


DANDIN 


L’INTIMÉ 
Avant la naissance du monde... 


DANDIN, bdillant. 
Avocat, ah! passons au déluge. 


L’INTIMÉ 
Avant donc 
La naissance du monde et sa création, 
Le monde, l’univers, tout, la nature entière 
tait ensevelie au fond de la matière. 

805 Les éléments, le feu, l’air, et la terre, et l’eau, 
Enfoncés, entassés, ne faisaient qu’un monceau, 
Une confusion, une masse sans forme, 

Un désordre, un chaos, une cohue énorme : 
UNUS ERAT TOTO NATURÆ VULTUS IN ORBE, 
810 QUEM GRÆCI DIXERE CHAOS, RUDIS INDIGESTAQUE MOLES!#. 


LÉANDRE 
Quelle chute! Mon pèref! 


1. Cette ponctuation, qui figure dans les éditions imprimées du vivant de Racine, sert à mar- 
quer le débit de l'acteur; 2. Effet comique produit par le contraste entre la longueur du mot, et 
sa signification : en abrégé; 3. Voir note du v. 786; 4. « La nature n'offrait dans tout l'univers 
qu'un aspect uniforme: c'est ce que les Grecs ont appelé chaos, masse informe et confuse » 
(Ovide, les Métamorphoses, 1, v. 6-7). Dans le texte d'Ovide le mot Græci ne figure pas; 
5. Dandin, endormi, s'est laissé tomber de son fauteuil. 


ACTE III. Scène III — 69 


PETIT JEAN 
Ay! monsieur! Comme il dort! 


LÉANDRE 
Mon père, éveillez-vous. 


PETIT JEAN 
Monsieur, êtes-vous mort? 


LÉANDRE 
Mon père! 
DANDIN 
Hé bien? hé bien? Quoi? qu’est-ce? Ah! ah! 
[quel homme! 
Certes, je n’ai jamais dormi d’un si bon somme. 


LÉANDRE 
as Mon père, il faut juger. 
DANDIN 
Aux galèrest. 
LÉANDRE 
Un chien, 
Aux galères ? 
DANDIN 
Ma foi! je n’y conçois plus rien : 
De monde, de chaos, j’ai la tête troublée. 
Hé! concluez. 


L’INTIMÉ, lui présentant de petits chiens. 
Venez, famille désolée; 
Venez, pauvres enfants qu’on veut rendre orphelins, 
80 Venez faire parler vos esprits enfantins?. 
Oui, messieurs, vous voyez ici notre misère : 
Nous sommes orphelins; rendez-nôus notre père; 
Notre père, par qui nous fûmes engendrés*, 
Notre père, qui nous. 


1. Par habitude professionnelle, Dandin, mal réveillé, prononce un arrêt peu en rapport avec 
le délit. Les malfaiteurs étaient condamnés à ramer, pour un temps déterminé, sur les galères 
du roi. Selon une anecdote, souvent rapportée, un juge s'était assoupi pendant qu'on plaidait 
la cause d'un homme qui avait commis un délit dans un pré : « À quoi condamnez-vous le 
coupable, lui demanda-t-on? — A être pendu. — Comment] Il s'agit d'un prél — Qu'on le 
fauchel » 2. Cf. Aristophane (les Guêpes) : « Ah! mon père, je vous en conjure; ayez pitié de 
lui. Où sont les enfants? Venez, famille désolée, faites entendre vos cris, vos prières, vos 
larmes! » (v. 795 sa.); 3. Pléonasme ridicule, ou tautologie, 
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DANDIN 
Tirez, tirez, tirez!, 
L’INTIMÉ 

85 Notre père, messieurs. 


DANDIN 
Tirez donc. Quels vacarmes?! 
Ils ont pissé partout. 
L’INTIMÉ 
Monsieur, voyez nos larmesÿ, 


DANDIN 

Ouf! Je me sens déjà pris de compassion. 

Ce que c’est qu’à propos toucher la passionÿ! 

Je suis bien empêché. La vérité me presse; 
330 Le crime est avéré; lui-même il le confesse. 

Mais s’il est condamné, l’embarras est égal. 

Voilà bien des enfants réduits à l'hôpital. 

Mais je suis occupé, je ne veux voir personne. 


SCÈNE IV. — CHICANNEAU, ISABELLE, etc. 


CHICANNEAU 
Monsieur. 
DANDIN 
Oui, pour vous seuls l’audience se donne; 
835 Adieu. Mais, s’il vous plaît, quel est cet enfant-là ? 
CHICANNEAU 
C’est ma fille, monsieur. 
DANDIN 
Hé! tôt”, rappelez-la. 


ISABELLE 
Vous êtes occupé. 


1. Expression farnilière, qui signifiait : allez-vous-en; cf. Molière (l'Etourdi, IV, vin) : 
« Tirez, tirez, vous dis-je, ou bien je vous assomme. » C'est une abréviation de l'expression 
tirer au large : s'enfuir. Cette expression s'employait aussi, comme ici, pour éloigner un chien; 
2. Le singulier est plus usuel, mais on trouve encore le pluriel chez Molière (George Dandin, 
IT, 1v) (ce sont souvent les maris qui, avec leurs vacarmes], et chez La Fontaine (X, xt1) 
{De la reine des bois n'arrétaient les vacarmes]; 3. Var. : « …. Monsieur, ce sont leurs larmes » 
(1669); 4. Cf. Aristophane (les Guêpes, v. 993) : « D'où vient que je me sens pris de compas- 
sion? Me voilà tout ému »; 5. La sensibilité; 6. Embarrassé, au sens étymologique, du lat. 


impedicare, de in, dans, et pedica, piège; 7. Vite. 


ACTE III. Scène IV — 71 


DANDIN 
Moi! Je n’ai point d’affaire. 
Que ne me disiez-vous que vous étiez son père? 
CHICANNEAU 
Monsieur. 
DANDIN 
Elle sait mieux votre affaire que vous. 
840 Dites. Qu’elle est jolie, et qu’elle a les yeux doux!| 
Ce n’est pas tout, ma fille, il faut de la sagesse. 
Je suis tout réjoui de voir cette jeunesse. 
Savez-vous que j'étais un compère® autrefois ? 
On a parlé de nous. 
ISABELLE 
Ah! monsieur, je vous crois. 
DANDIN 
845 Dis-nous* : à qui veux-tu faire perdre la cause ? 


ISABELLE 
À personne. 
DANDIN 


Pour toi je ferai toute chose. 


Parle donc. 
ISABELLE 


Je vous ai trop d’obligation. 
DANDIN 
N’avez-vous jamais vu donner la question‘? 
ISABELLE 
Non; et ne le verrai, que je crois®, de ma vie. 
DANDIN 
450 Venez, je vous en veux faire passer l’envie. 


1. La gaillardise soudaine et la galanterie hors de saison de Dandin sont sans doute le reflet 
atténué de la transformation plus radicale qui s'était opérée chez Philocléon, dans les Guëpes 
d'Aristophane: 2. Un gai compagnon. Chrysale, dans les Femmes savantes, évoquera de même 
les folies de sa jeunesse : 

Et nous étions, ma foi, tous deux de verts galants. 

— Je le crois. 

— Nous donnions chez les dames romaines, 

. Et tout le monde, là, parlait de nos fredaines. 

3. La familiarité de Dandin devient déplacée. Le ton réservé d'Isabelle lui fait abandonner 
bien vite un tutoiement trop libre: 4, 11 s’agit des tortures auxquelles on soumettait les accusés 
pour leur arracher l'aveu de leur crime. Dans le Roman bourgeois, le prévôt Belastre, pour plaire 
à Collantine, « lui faisait bailler place commode dans les lieux publics pour voir les pendus et 
les roués qu'il faisait exécuter ». Thomas Diafoirus, dans le Malade imaginaire, invitera de 
même Angélique « à venir voir, l'un de ces jours, la dissection d'une femme »; 8. Tournure 
familière pour à ce qué je crois. 
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ISABELLE 
Hé! monsieur, peut-on voir souffrir les malheureux ? 


DANDIN 
Bon! Cela fait toujours passer une heure ou deux. 


CHICANNEAU 
Monsieur, je viens ici pour vous dire... 
LÉANDRE 
Mon père, 
Je vous vais en deux mots dire toute l’affaire : 

855 C’est pour un mariage. Et vous saurez d’abord 
Qu'il ne tient plus qu’à vous, et que tout est d’accord : 
La fille le veut bien; son amant le respire! ; 

Ce que la fille veut, le père le désire. 
C’est à vous de juger. 
DANDIN, se rasseyant. 
Mariez au plus tôt : 
860 Dès demain, si l’on veut; aujourd’hui, s’il le faut. 


LÉANDRE 


Mademoiselle, allons, voilà votre beau-père : 
Saluez-le. 


CHICANNEAU 
Comment? 
DANDIN 
Quel est donc ce mystère ? 
LÉANDRE 
Ce que vous avez dit se fait de point en point. 
DANDIN 
Puisque je l’ai jugé, je n’en reviendrai point?. 
| CHICANNEAU 
865 Mais on ne donne pas une fille sans elles, 
LÉANDRE 
Sans doute; et j’en croirai la charmante Isabelle. 
CHICANNEAU 
Es-tu muette? Allons, c’est à toi de parler. 


Parle. 


1. Appelle de ses vœux. Cf. Corneille (Horace, IV, v) :« Ta bouche la (la vengeance) demande 
et ton cœur la respire »; cf. aussi M®°® de Sévigné : « Je ne respire que d'en recevoir (des lettres); 
2. Je ne changerai pas ‘d' avis; je ne reviendrai pas sur ma décision; 3, Sans son consentement. 


ACTE III. SCcÈNE IV — 73 


ISABELLE 
Je n’ose pas, mon père, en appeler. 
CHICANNEAU 
Mais j'en appelle, moi. 
LÉANDRE 
Voyez cette écriture!, 
870 Vous n’appellerez pas de votre signature ? 
CHICANNEAU 
“Plaît-il ? 
DANDIN 
C’est un contrat en fort bonne façon. 


CHICANNEAU 
Je vois qu’on m'a surpris? : mais j’en aurai raison?. 
De plus de vingt procès ceci sera la source. 
On a la fille, soit; on n’aura pas la bourse. 
LÉANDRE 
875 Hé! monsieur, qui vous dit qu’on vous demande rien‘? 
Laissez-nous votre fille, et gardez votre bien£, 
CHICANNEAU 
Ah! 
" LÉANDRE 
Mon père, êtes-vous content de l’audience ? 


DANDIN 
Oui-da. Que les procès viennent en abondance, 
Et je passe avec vous le reste de mes jours. 

so Mais que les avocats soient désormais plus courts. 

Et notre criminel ? 

LÉANDRE 

Ne parlons que de joie. 

Grâce! grâce! mon père. 

DANDIN 

Hé bien, qu’on le renvoie‘; 
C’est en votre faveur, ma bru, ce que j’en fais. 
Allons nous délasser à voir d’autres procès. 
4. Cet écrit; 2. Abusé, trompé; 3. J'obtiendrai réparation; 4. Voir note du v, 472; 5, On se 


souvient que Chicanneau voulait marier sa fille à condition qu'il ne lui en coûtât rien (v. 490): 
6. Sous-entendre : absous. 


